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Répartition du champ de taxation

Nicolet craint que les 
gens soient trop taxés
■ SHEKBROOKE (MR) - 

“Si les municipalités ont 
accepté bon gré, mal gré, en 
1979, de voir passer une partie 

du pouvoir de taxation aux 
mains du monde scolaire, elles 
ont toujours estimé toutefois 
qu'il faut circonscrire ce pou­
voir.”

Le président de l’Union des mu­
nicipalités régionales de comté du 
Québec, le maire d'Austin Roger 
Nicolet a déclaré hier qu'il y a là 
une question de justice sociale. 
“Les gens, dit-il, ne seront plus ca­
pables de faire face à la taxe

“Au municipal, explique-t-il, le 
développement des services et des 
loisirs a amené à taxer le contri­
buable iusqu’à la limite de sa ca­
pacité de payer ” Il ne faudrait pas 
espérer aller bien au-delà de la si­
tuation actuelle, selon M. Nicolet

Prnicipalités régionales de comte es­
time que si le sujet de la taxation 
scolaire refait surface en ce sens, 
les municipalités vont manifester 
leur désaccord

Changements de 1979
En 1979, raconte-t-il, lors de la 

réforme de la fiscalité municipale, 
avec M. Jacques Parizeau, le gou­
vernement avait restructuré les as­
sises de l'administration municipa­
le.

Il avait alors enlevé aux munici­
palités leur part du produit de la 
taxe de vente en affirmant qu’on 
leur offrirait un champ de taxation 
oui leur serait propre, en fonction 
des services qu elles devaient ren­
dre.

Les municipalités avaient mani­
festé à cette époque leur souhait 
d’évacuer le monde scolaire du 
champ de taxation. Cette formule 
aurait eu pour mérite de rendre 
l’administration municipale plus

limpide et de donner à l'élu muni­
cipal la responsabilité de toute l’ad­
ministration.

C'est à regret que les municipa­
lités, pour des questions de 'radi- 
tion et des questions légales, 
avaient bien voulu admettre qu’un 
certain pouvoir de taxation pouvait 
permettre au monde scolaire de ré­
pondre à des besoins particuliers.

champ de la taxe foncière devrait 
idéalement être réservé aux muni­
cipalités et les commissions scolai­
res devraient être financées par 
des subventions gouvernementales.

Roger Nicolet

Selon Denis Demers

Québec n'en donnera 
pas davantage aux 
commissions scolaires
■ SHERBROOKE (MR) - 

“Je ne crois pas que le 
gouvernement va donner une 
marge de manoeuvre addition­

nelle aux commissions scolai­
res, à moins d’y trouver son 
compte.”

Le président de la Commissii i 
scolaire catholique de Sherbrooke. 
M. Denis Demers, estime que la 
proposition de la Fédération des 
commissions scolaires est un cou­
teau à deux tranchants.

Denis Demers
“Si le gouvernement fait dispa­

raître le plafond qui limite le pou­
voir de taxation des commissir 
scolaires, dit-il, il ne faudrait [ 
que cette décision ait pour effet 
l’amener à effectuer des comprcs 
sions additionnelles."

Cercle vicieux

M. Demers estime que ce serait 
là l’avantage du gouvernement:

permettre aux commissions scolai­
res de taxer davantage afin de pou­
voir de son côté réduire ses subven­
tions.

Compte tenu de sa situation qui 
l’oblige à effectuer des choix dans 
la distribution de ses fonds, le gou­
vernement pourrait trouver dans la 
proposition de la Fédération une oc­
casion de réduire encore ses inves­
tissements en éducation, craint M. 
Deniers Ce serait là un cercle vi­
cieux pour les commis ,ons scolai­
res, dit M. Demers. puisque, fina­
lement, leur pouvoir de taxation, 
même accru, ne leur permettrait 
pas de répondre mieux à leurs be­
soins.

Selon M. Demers, la situation ac­
tuelle des commissions scolaires, 
dont plusieurs ont atteint le maxi­
mum permis de taxation, laisse à 
désirer, le gouvernement ayant ré­
duit sa participation financière et 
laissé les milieux aux prises avec 
des besoins qu’ils doivent combler 
eux-mêmes, ce qui a pour effet de 
créer des iniquités quand on com­
pare les divers milieux entre eux

M Demers n est pas surpris de 
la discussion que la Fédération des 
commissions scolaires et le minis­
tère de l’Education se proposent de 
tenir au sujet de la taxation scolai­
re puisque, dit-il, le ministère lui- 
même a abordé la question d'un 
nouveau partage. Ce que sera ce 
partage est une autre question.

Quant aux limites de la taxation, 
M Demers estime qu elles ne pour­
raient disparaître complètement 
sans susciter l'opposition des mu­
nicipalités. le président de la CSCS 
se disant très conscient des débats 
qui ont marqué cette question au 
cours des années passées

Finalement, comme hypothèse de 
solution, le président de la CSCS 
avance que la limite de 6 pour cent 
pourrait peut-être disparaître pour 
restreindre les commissions scolai­
res à la seule limite de 25 cents du 
100 $ d évaluation.

Comme, par exemple, à la CSCS, 
'e 6 pour cent est atteint à quelque 
18 cents du 100 S d évaluation, la 
C nmission scolaire disposerait 
encore d'une marge de manoeuvre 
de quelque fi cents du 100 S d'éva­
luation si elle n'était contrainte 
qu'à la limite des 25 cents au lieu 
du 6 pour cent de ses allocations de 
base

Les commissions scolaires 
veulent taxer davantage

par Michel RONDEAU

■ SHERBROOKE — La Fédération des commissions scolai­
res catholiques du Québec propose au ministère de l'Edu­

cation de laisser les commissions scolaires taxer le contribuable 
selon leurs besoins et sans frein.

Le président de la Fédération 
des commissions scolaires catho­
liques du Québec, M Gabriel Lé- 
garé, a confirmé hier que la Fé­
dération a présenté cette proposi­
tion au ministère de l’Education

Dans le cadre du comité sur le 
financement qui existe depuis 
quelques années, le ministère a en 
effet accepté la formation d’une 
commission de financement qui 
donnera lieu à une étude conjointe 
de la Fédération et du ministère 
dans le but d'élaborer éventuel­
lement une nouvelle politique sur 
le financement des commissions 
scolaires, a révélé M. Légaré.

L'élimination des balises légis­
latives entourant la taxation

compte parmi les propositions de 
changement soumises par la Fé­
dération en ce qui concerne le ré­
gime budgétaire et financier des 
commissions scolaires.

Le 6 pour cent
Depuis 1979. les commissions 

scolaires ont la permission de ta­
xer les contribuables pour com­
bler leur manque à gagner jusqu’à 
la moindre des deux limites sui­
vantes: 25 cents du 100 $ d’évalua- 
tion ou 6 pour cent de l'allocation 
de base du ministère de l'Educa­
tion. Par exemple, en Estrie. tou­
tes les commissions scolaires, 
sauf une. avaient déjà atteint la

limite de 6 pour cent Tan dernier
Selon le président de la Fédé­

ration des commissions scolaires, 
le ministère de l’Education, bien 
qu’il ait accepté la formation 
d'une commission de finance­
ment, n’a cependant pas "mis 
l’eau à la bouche de la Fédéra­
tion".

L'abolition de la limite de ta­
xation n'est donc pas à prime 
abord une orientation vers laquel­
le le ministère tend officielle­
ment

Selon M Légaré, il y a deux 
raisons qui motivent la proposi­
tion de la Fédération des commis­
sions scolaires: d abord, l elimi- 
nction du plafond de taxation per­
mettrait aux commissions scolai­
res de combler des besoins qui ne 
sont pas subventionnés; ensuite, 
le sondage commandé par la Fé­
dération au moment des Etats gé­
néraux avait révélé que la popu­

lation acceptait majoritairement 
l’idee de payer plus cher pour l'é­
ducation a condition de recevoir 
de meilleurs services 

Le président Légaré note que 
plusieurs dépenses des commis­
sions scolaires ne sont pas com­
pensées par les subventions gou 
vernementales. on n’a qu’à pen­
ser, par exemple, aux mesures 
dont I application est commandée 
par la Commission de la santé et 
de la sécurité au travail 

Les commissions scolaires doi­
vent trouver à même les revenus 
de taxation des fonds pour répon­
dre à ces besoins, non subvention­
nés par le ministère 

Et il y a. de dire Gabriel Léga­
ré. de nombreux exemples encore 
qui pourraient permettent de 
comprendre que les revenus de la 
taxation des commissions scolai­
res ne sont pas suffisants pour 
combler les besoins

AUBAINES EATONHà CANADA

25% A 30% DE RABAIS SUR 
DESSOUS LES PLUS EN DEMANDE

1 4.01 DE RABAIS! Soutien 
Vogue à support moyen et 
armature légère, modèle 
7210. En nylon et spandex 
avec bonnets sans coutures et 
insertions en dentelle 
extensible. Beige ou blanc. 
Tailles 34 et 36 A et C. 34 à 
38 B
Prix courant Eaton 1.5.50

11.49 ch

2 4 51 DE RABAIS! Soutien 
WonderBra sans coutures à 
support léger, modèle 950. 
Se transforme en licou. Nylon 
et spandex “Silkiness avec 
côtés et garniture en dentelle 
extensible. Beige ou blanc. 
Tailles 34 A 36 A. B. C.
Prix courant Eaton 17.00

12.49 ch

3 4.01 DE RABAIS! Soutien 
Warners entièrement 
extensible à support moyen, 
modèle 1058 en nylon et 
spandex. Côtés à baleine 
pour un meilleur support. 
Beige ou blanc. Tailles 34 à 
38 B. C. D.
Prix courant Eaton 15.00

10.99 ch.

4 4.51 DE RABAIS! Soutien 
sans coutures Natur-Elle de 
Daisyfresh à support léger. 
Nylon et spandex lustré avec 
insertions de dentelle. Beige. 
Tailles 34 à 36 A. B. C.
Prix courant Eaton 17.00

12.49 ( h

6 6.06 DE RABAIS! Soutien 
"Fits Perfect ' de Playtex à sup 
port ferme modèle 613 Bonnets 
seyant* sans coutures, insertions 
de dentelle, côtés et derrière en 
nylon et spandex. Beige Tailles 
34 A 38 B 36 A 40 C.
Prix courant Eaton 23.96

17.89 ch
6 66 DE RABAIS. Tailles 36 A 40 
D
Prix courant Eaton 25.96

19.39 ch.

6 4.51 DE RABAIS! Soutien 
Warners à support moyen, 
bonnets sans coutures, 
modèle 1274. Insertions de 
dentelle, côtés et derrière en 
nylon et spandex. Armature 
légère. Beige ou blanc. 
Tailles 34 A 38 B. C 
Prix courant Eaton 18.00

13.49 ch
5.01 DE RABAIS! Tailles 34 
à 38 D.
Prix courant Eaton 19.00

13.99 ch.

7. 3.81 DE RABAIS! Soutien 
Daisyfresh A support ferme, 
modèle 2939. Renfort sous le 
buste. Tulle de nylon sur les 
côtés et derrière. Blanc. 
Tailles 36 à 40 B. 36 A 42 C. 
Prix courant Eaton 15.00

1 1.19 ch 
4.01 DE RABAIS! Tailles 36 
A 40 D.
Prix courant Eaton 16.00

11.99 ch

8 4.71 DF RABAIS! Soutien 
WonderBra “Such Comfort” 
A support ferme, modèle 
2615. Bonnets extensibles 
dans les deux sens pour 
faciliter l'aisance des 
mouvements. Côtés et 
derrière en nylon et spandex. 
Beige ou blanc. Tailles 36 A 
40 B. C.
Prix courant Eaton 18.50

13.79 ch
4.91 DE RABAIS! Tailles 34 
A 40 D.
Prix courant Eaton 19.50

14.59 ch
Voici ce que vous attendiez! 
Tous sont en coton peigné et 
toutes les culottes ont une 
fourche doublée. (232)
11. Débardeur en blanc, rose, 
bleu, havane, aigue-marine, 
ton corail, fumée. Tailles: 
petite, moyenne, grande.
Prix courant Eaton 8.00 

2 pour 10.99 
12 Culotte en blanc, havane, 
bleu. rose, aigue-maine. ton 
corail, fumée. Tailles: petite, 
moyenne, grande, forte.
Prix courant Eaton 4 75

3 pour 9.89
13. Culotte en blanc, noir.

9 4.71 DE RABAIS! Soutien 
WonderBra A support ferme 
avec armature légère, modèle 
1216; conçu pour faire 
paraître une taille plus 
petite. Côtés et derrière en 
nylon et spandex. Beige ou 
blanc. Tailles 34 A 38 B 34 A 
40 C.
Prix courant Eaton 18.50

13.79 ch
4 91 DE RABAIS! Tailles 34 
A 40 D.
Prix courant Eaton 19.50

14.59
6 21 DE RABAIS! Tailles 34 
A 40 DD
Prix courant Eaton 20.50

15.29 ch

10. 6.5 1 DE RABAIS! Gaine- 
culotte Daisyfresh A soutien 
ferme en tulle de nylon au fini 
satiné avec panneau de 
maintien devant, au dos et 
sur les côtés. Longueur 
moyenne, fourche doublée de 
coton. Beige seulement. 
Tailles: moyenne, grande, 
forte, très forte.
Prix courant Eaton 25.00

18.49 ch

Eaton au Carrefour de 
l'Estrie Rayon 609 
Venez ou téléphonez
563 9555

30% DE RABAIS 
Jockey pour elle

14 Culotte A taille basse en 
blanc, havane, rose. bleu, ton 
corail, fumée ou A rayures 
rose-bleu Tailles: petite, 
moyenne, grande 
Prix courant Eaton 4.50

3 pour 9.39
I\

15. Culotte bikini en blanc, 
havane, rose. bleu, ton corail, 
aigue-marine, fumée ou A 
rayures en rose-bleu. Tailles: 
petite, moyenne grande.
Prix courant Eaton 4.25

3 pour 8.89
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Reykjavik n'est pas un échec
C’est de bonne guerre que Ronald 

Reagan et Mikhail Gorbatchev se ren­
dent mutuellement responsables du cul- 
de-sac auquel ils sont arrivés après les 
discussions de Reykjavik. M. Reagan 
doit composer avec l’opinion publique 
américaine et avec l’opposition des dé­
mocrates, M. Gorbatchev désire garder 
face à ses alliés l’image d'un homme 
de paix et projeter chez le peuple sovié­
tique l'impression que seuls les impé­
rialistes américains sont opposés à un 
contrôle des armements nucléaires.

Pourtant la mine déconfite de George 
Shultz et la démonstration énergique de 
M. Gorbatchev ne traduisent pas véri­
tablement ce qui s’est passé. Reykjavik 
n’est pas forcément un échec, n’est pas 
surtout ou seulement un échec. Il n’y a 
pas eu entente et signature sur un pro­
tocole de destruction des armements 
nucléaires, mais il y a eu de longs 
échanges de vue, il y a eu approche 
vers la paix. Le sommet n’a pas consti­
tué un recul, il a permis aux chefs des 
deux grandes puissances, des deux

clans, le monde libre et l’autre, de fai­
re valoir leurs points de vue. Nous ne 
sommes pas en présence de deux chefs 
de tribus qui repartent en serrant dans 
leur poing leur tomahawk et en jurant 
vengeance, nous sommes en face de 
deux mondes différents, de deux hom­
mes qui ont des intérêts divergents, 
mais qui comprennent tous les deux 
qu'au-delà des orientations idéologi­
ques, ils sont liés par le destin de l’hu­
manité.

On ne fait pas la paix par recette ma­
gique ou par miracle, mais par petits 
pas. On ne lr fait pas définitivement, 
mais un jour a la fois, un sommet à la 
fois. MM. Reagan et Gorbatchev n’ont 
pas les mêmes définitions d’un chemi­
nement vers la paix, ils semblent avoir 
le même idéal. Malheureusement cet 
idéal est encore assombri par des con­
sidérations politiques et économiques. 
Mais au moins la lumière de la paix 
brille encore.

Jean Vigneault

BILLET

L'amour du sacrifice
En ce temps-là, nous étions 

petits et nous apprenions tout de 
suite après Noël que 2000 en­
fants avaient été massacrés,

6our calmer les craintes du roi 
[érode. Drôle de cadeau de 

Noël! Plus tard, on nous appre­
nait également que la tête de 
Jean-Baptiste avait été appor­
tée sur un plat, en plein ban- 

uet, pour le bon plaisir de ma- 
ame; et encore que Jésus; lui, 

avait été mis en croix, pour 
apaiser les scrupules du grand- 
prêtre.

Depuis, combien d’autres ont 
subi le même sort et pour de 
semblables raisons. Ce qui prou­
ve que l’autorité et le pouvoir 
sont faillibles aux mains des 
hommes, quand ils ne sont pas 
guidés par une bonne conscien­
ce. Et Dieu sait de quoi se nour­
rissent certaines consciences, et 
qu’elles ne se gênent point pour 
supprimer ceux qui les gênent!

Les ordres viennent d’en haut, 
mais les coups viennent d’en 
bas: ça parait mieux comme 
cela et l’on peut toujours se 
vanter d’avoir les mains nettes, 
suivant le dicton “pas vu, pas 
pris, pas coupable. Dans les 
milieux de la pègre, on appelle 
cela des règlements de compte, 
tandis que dans les milieux sup­
posés plus respectables on parle 
de politiques administratives. 
Ote-toi que je me mette, vite ça 
presse à part cela!

Et l’on en voit disparaître 
comme par accident, un soir de 
brume, d’autres sortir par la 
porte arrière pratiquement tout 
nus dans la rue, pendant qu’à 
huis clos, en petit comité, des 
“innocents" trinquent à la vic­
toire.

Ils auront maintenant le 
chemin libre pour réaliser leurs 
plans, sans perdre de temps aux 
futilités du dialogue.

Le pire de toute l’affaire, 
c’est que les vrais coupables se 
donnent bonne conscience et se 
prennent pour des innocents. Ils 
trouveront sans doute des sup- 
porteurs intéressés, des gens 
qui diront comme eux pour les 
bénéfices qu’ils espèrent en re­
tirer, n’est-ce pas le pire des 
aveuglements, cautionné par 
l’orgeuil du pouvoir, la vanité 
du prestige, l’ambition du pro­
fit. Certains pourraient meme 
s'imaginer avoir accompli, par 
le fait même, un sacrifice 
agréable à Dieu, pour sa plus 
grande gloire, comme il est dit 
dans Jean, chapitre XVI, verset 
2. C’est tellement peu coûteux 
de sacrifier aux dépens des au­
tres, au lieu de se donner soi- 
même en sacrifice!

Père Jean-Paul St-Laurent 
NDLR A compter de mardi pro­
chain, cette chronique paraîtra 
dans les pages intitulées “ De 
tout, de tous
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Moscou a une politique 

étrangère répugnante.
Vous exagérerez enco-

f "\
Ah oui! Et provoquer 

un tremblement de terre 
alors?

' " '

f. - :

L'opinion politique du maitre de la maison?
télévision!

Demandez-lui, elle est en train de regarder la

OPINION DES LECTEURS

La loi 101, un minimum vital à conserver
La loi 101 que nous avions nom­

mée à juste titre la “charte" de no­
tre langue française risque d’être 
ébranlée encore une fois dans ses 
objectifs fondamentaux Qu’en res­
tera-t-il? Après avoir été désavouée 
dans sa clause Québec, qui a été 
remplacée par la clause Canada au 
niveau de l’éducation, voici qu elle 
risque de subir presque son ‘coup 
de grâce" par un retour à l’afficha­
ge bilingue.

Pourtant, au prix de tant de lut­
tes (loi 22. loi 63). le peuple québé­
cois avait fini par se donner, par 
cette loi, les conditions minimales 
pour protéger sa langue de travail, 
sa langue de l’éducation pour les 
immigrants et sa langue de com­
munication. L’affichage fait partie 
de cette dernière dimension Car 
c’était bien là les objectifs fonda­
mentaux de cette "charte”: tra­
vailler, étudier, communiquer et vi­
vre en français partout au Québec, 
seul coin francophone en Amérique 
du Nord, entouré d’une mer anglo­
phone de 250 millions d’habitants

Or, voici que le chef même de 
notre gouvernement libéral se pré­
pare à retourner à l’affichage bilin- 

e comme au temps des années 
. Comme si on pouvait changer la 

“charte” d’un peuple à tous les dix

ans Avec la loi 101, nous pensions 
que ça se passerait maintenant en 
français au travail, à l’école et 
dans la rue, comme ça se passe en 
anglais en Ontario et les autres pro­
vinces, au travail, à l’école et dans 
la rue. Hélas, il semble qu’il faudra 
encore recommencer.

Dans le cadre de “L’opération 
Québec français”, M. Jean Besré, 
principal acteur masculin du 
’‘Temps d une paix", disait récem­
ment à 600 créateurs et créatrices 
de l’Union des artisteis: “Nous 
avons cru que ces temps étaient fi­
nis, que les luttes pénibles entrepri­
ses pour préserver notre culture 
pour survivre comme peuple fran­
cophone d’Amérique, étaient à ja­
mais terminées. Qu’une page d’his­
toire avait été tournée, qu’une mar­
che irréversible était entreprise et 
que nous pourrions enfin nous cen­
trer sur nos projets de création, va­
quer à nos affaires.

Nous avions besoin de notre 
temps, de nos énergies pour créer, 
pour inventer, pour poursuivre no­
tre quête d’expression... Une loi 
nous procurait un filet de protec­
tion indispensable pour assurer le 
respect de notre langue, le main­
tien de notre culture

Nous voulons non seulement par­
ler français, jouer, chanter en fran­
çais mais nous voulons vivre en 
français dans la vie de tous les 
jours, vivre en français dans une 
ville où les affiches traduisent et 
reflètent l’image que nous sommes. 
C’est une question de dignité...” 
(1).

Voilà un cri du coeur qu’on ne 
peut pas ne pas écouter. Et s’il y a 
encore trop d’ambiguités au suiet 
de la loi 101, je saurais gré à M 
Bourassa, non pas de culpabiliser le 
peuple québécois d’avoir mis au 
point une telle loi mais d’en rappe­
ler les objectifs fondamentaux et la 
nécessité, surtout à la jeune géné­
ration qui ignore sans doute l’histoi­
re et le sens de cette loi, à moins 
que M. Bourassa parte en campa-

fne pour exiger de M. Mulroney et 
es provinces du Canada anglais 

l’affichage bilingue en Ontario et 
dans le reste du pays et qu’il en 
fasse une autre condition essentiel­
le de l’adhésion du Québec à la 
Constitution canadienne

Alcide Clément

(1) — L’Action nationale, volume 
LXXVI, no 2, octobre 1986, p. 121- 
122.

Apprendre à lire change notre vie
Nous aimerions donner notre opi­

nion sur les cours de français que 
nous suivons à l’Education des 
adultes.

J’ai beaucoup appris depuis que 
ie prends des cours en français Je 
fais des progrès chaque jour.(L.)

Je veux changer ma façon de vi­
vre, je veux savoir, lire et ne plus 
être gêné Je sais que j’y arriverai 
parce que je le veux (M.)

Je suis très satisfaite des cours 
que je suis. Aujourd’hui, je peux 
même lire et écrire Je n ai plus 
besoin de faire écrire mes lettres 
Je peux me débrouiller seule (L.)

Les cours me permettent d’amé­
liorer mon français écrit et de dé­
velopper mon sens de l’observa­
tion. (P.)

Je suis moins agressif envers les 
autres qui m’entourent. Je peux 
m’expliquer, ie peux communiquer 
Je peux me faire comprendre sans 
être agressif.(M.)

Je comprends mieux ce que je 
lis. Je peux me faire comprendre 
des personnes plus âgées ou des pa­
trons Avant, je n’essayais pas avec 
des personnes plus hautes que 
moi.(A.)

Aux cours, j’apprends à travail­
ler en groupe Cela me permet aus­
si de perfectionner mon français,

ce que je voulais faire depuis long­
temps. (A.)

Je trouve les cours très intéres­
sants. Je suis plus sûre de moi. Je 
sais que ie me suis améliorée en 
orthographe. Je veux poursuivre 
mes études. Je suis contente d'en 
avoir la possibilité.(T.)

Au départ, je ne voyais pas l’uti­
lité de suivre des cours de français. 
Je pensais que cela pouvait conve­
nir seulement aux autres, pas à 
moi. Actuellement, je veux rattra­
per le temps perdu.

Les cours m’ont apporté une 
meilleure diction, plus de confiance

(r " ^

LETTRE OUVERTE

Cette année la polyvalente “LA 
RUCHE” de Magog accueille dans 
ses murs un nouveau directeur M 
Régis Grondin véhicule une nouvel­
le approche face aux divers problè­
mes du milieu. Etant un- ancien 
confrère de travail, il n’a pas tardé 
à se faire apprécier par l’ensemble 
des élèves et des professeurs Son 
approche humaine et intelligente a

en moi et de détermination. Je 
peux plus facilement suivre mon 
idée oralement et par écrit. Je suis 
plus persévérant dans la poursuite 
de mes objectifs et je peux me fi­
xer de nouveaux objectifs (M.)

Il nous a fait plaisir de vous 
transmettre notre idée sur les 
cours et les raisons qui nous ont 
poussés à entreprendre et à pour­
suivre notre formation à l’Educa­
tion des adultes.

Le groupe d'après-midl en alpha, 
et en français de base à Windsor 

et Lorraine Lévesque, l'animatrice

rapidement été remarquée et ap-

firéciée Comme ancien confrère de 
ravail il lui est plus facile de com­

prendre nos problèmes et continue 
de le faire avec dignité intelligence 
et humanité dans le respect de l'in­
dividu

René Pothier 
Prof. Hydrothermie 

Magog

^ ............................. .................... — ^

Bienvenue au nouveau directeur

LETTRE OUVERTE La faculté des Sciences a besoin de ressources
M. Aidée Cabana.
Recteur
Université de Sherbrooke

Il ne faut pas déduire du bilan favorable qui pré­
cède que la Faculté des sciences a atteint son déve­
loppement optimum et qu elle peut se satisfaire de 
l'acquis du passé Ce serait une grave erreur de croi­
re qu’il en est ainsi

En effet, il faut savoir que la Faculté des sciences 
est en compétition avec les autres facultés de scien­
ces des universités québécoises II est maintenant 
clair, par exemple, que d autres universités québé­
coises ont réussi à dégager, pour leur secteur des 
sciences, des ressources qui leur permettent d'amé­
liorer la qualité de leur enseignement et de leur re­
cherche Ce fait s'est déjà manifesté à la Faculté 
des sciences par le départ de professeurs fort com­
pétents qui ont accepte des postes dans d'autres uni­
versités qui leur offraient de meilleures conditions 
de travail On constate, de plus, que la création de 
programmes, dans d'autres universités, se manifeste 
par un plafonnement correspondant du recrutement 
dans nos programmes Ce phénomène signifie sans 
doute que la Faculté devra modifier certains pro­
grammes pour les rendre plus compétitifs et en 
créer d’autres Pour y arriver, il faudra dégager des 
ressources car on ne peut pas demander à des pro­
fesseurs déjà surchargés de se livrer à ce genre de 
réflexion avec l’efficacité et la conviction nécessai­
res. Ces ressources, la Faculté ne les a pas

En compétition avec 

d’autres universités
Dans d’autres cas, si nous ne pouvons pas fournir 

des ressources humaines et materielles suffisantes à 
nos équipes, nous allons perdre du terrain en recher­
cha. Peut-être est-il utile de rappeler ici la perte 
(FBneifubvention importante de centre parce que, en­
tre autres le nombre de chercheurs a été jugé insuf­

fisant par le comité d évaluation On doit aussi sa­
voir que certains programmes gouvernementaux 
comme, notamment, celui des Actions structurantes 
du M E SS., supposent des mises de fonds parfois 
importantes de la part des universités. Si l'Ûniver- 
site de Sherbrooke ne se donne pas les moyens de 
profiter de ces programmes en investissant elle- 
même de l’argent dans ses meilleures équipes, d’au­
tres universités qui le font déjà prendront sur elle un 
avantage qu elle ne pourra pas rattraper

La concentration des ressources scientifiques en 
un nombre plus petit d'équipes plus fortes, sujet dont 
on a tant parlé ces dernières années comme d'un ob-

Îectlf lointain, est en passe de devenir une réalité. 
!e phénomène signifie que nos équipes doivent riva­

liser avec les meilleures équipes de toutes les uni­
versités québécoises et, pour obtenir du succès dans 
l’obtention des quelques ressources nouvelles que le 
Gouvernement accorde à l'enseignement supérieur 
pour des fins de recherche, elles doivent fournir la 
preuve non seulement qu elles sont compétentes 
mais aussi que l’Université de Sherbrooke accepte 
d'y investir de ses propres ressources pour leur don­
ner plus de vigueur Dans son recrutement, la Facul­
té des sciences doit maintenir les critères d'excel­
lence qu elle s'est donnée Mais pour retenir les can­
didats les plus prometteurs, elle doit pouvoir leur of­
frir au besoin une contribution substantielle à l’achat 
des équipements nécessaires pour avoir en recher­
che des conditions de démarrage compétitives Si on 
n’accepte pas de vivre avec ces réalités, les centres 
d’excellence s’installeront tous ailleurs et la Faculté 
des sciences assistera, impuissante, à la disparition

fraduelle des groupes qui. aujourd'hui, font l'objet 
e sa fierté Pour maintenir sa place dans le réseau 

universitaire québécois, la Faculté des sciences doit 
donc disposer de ressources nouvelles

Ce n'est pas en perpétuant l'habitude des déficits 
annuels que l’Université pourra lui fournir ces 
moyens nouveaux et encore moins par des compres­
sions budgétaires horizontales additionnelles

Impact de certaines

recommandations

du G.T.C.B. sur la recherche
Le Groupe de travail sur les compressions budgé­

taires (GTCB) a formulé les deux recommandations 
suivantes

“Que l’Université prenne les moyens nécessaires 
en vue de s’assurer que les contrats et commandites 
soient déclarés et que les frais administratifs prévus 
leur soient appliques."

“Que l'on récupère, grâce à des mécanismes inci­
tatifs, des frais d’utilisation de matériel et de servi­
ces de l’Université de Sherbrooke de l'ordre de 
250,000$ de la part de tous les usagers y compris 
ceux qui font de la recherche, des contrats et des 
commandites"

Le Conseil ne traitera que de ces deux recomman­
dations du G T.C B de sorte qu’il n'émettra pas d'o­
pinion au sujet des autres recommandations de ce 
rapport

Quant à la première de ces deux recommanda 
tions, le Conseil ne peut que signifier son accord 
complet

Quant à la seconde recommandation, le Conseil ne 
formulera que deux commentaires à son sujet, mais 
il les juge particulièrement importants car on touche 
ici au coeur même de l’activité scientifique à la Fa­
culté des sciences

Les chercheurs universitaires 

ne sont pas des exploiteurs
Cette recommandation équivaut à supposer que les 

chercheurs qui font de la recherche subventionnée 
détournent à leur profit des biens de l’Université qui 
seraient normalement prévus pour d'autres fins Si 
cette interprétation n'est pas la bonne, on peut se de­
mander pourquoi on Juxtapose recherche, contrats et 
commandites dans la même phrase En effet, il est

clair que, dans l'exécution des contrats et comman­
dites, on doit faire payer tous les services rendus 
car, s’il en était autrement, l'Université contribue­
rait au financement d’organismes externes qui n'ont 
souvent rien à voir avec la vie universitaire. La re­
cherche subventionnée, quant à elle, ne profite en 
rien au chercheur, sinon en augmentant sa compé­
tence scientifique, ce qui est un objectif que tout 
professeur d'université doit viser; cette recherche 
n est pas faite non plus au profit d’autres personnes 
ou d autres groupes, mis à part les étudiants qui pos­
tulent un grade de deuxième ou de troisième cycle, 
comme c'est normal dans une université.

Les subventions servent au financement d'actions 
reliees à la vie scientifique de la Faculté comme, 
par exemple, au fonctionnement de laboratoires que 
1 Université ne pourrait pas maintenir par ses seuls 
moyens, à payer des bourses à des étudiants inscrits 
aux cycles supérieurs, à acheter de l’équipement 
scientifique parfois très coûteux, à payer des salai­
res à des techniciens ou à des assistants de recher­
che Les subventions servent donc à entretenir uné 
activité scientifique qui serait autrement impossible. 
a ,r,m.er 11 ne main-d’oeuvre scientifique hautement 
qualifiée et à fournir de l’emploi Si certains ont vou­
lu laisser croire que les chercheurs sont des exploi­
teurs de l Université, le Conseil de la Faculté des 
sciences tient à dénoncer leur erreur, à affirmer que 
les chercheurs contribuent d’une façon éminente à la 
vie de la Faculté des sciences et que leurs activités 
de recherche s'y intègrent d'une façon aussi naturel­
le et fondamentale que l’enseignement. On ne voit 
donc pas pourquoi, parce qu'ils reçoivent des subven­
tions, on leur imposerait une taxe pour l'utilisation 
de services dont ils se servent à des fins universitai­
res Dans ce contexte, le Conseil souhaite que les 
frais d utilisation de certains services que la Faculté 
fait partager à ses chercheurs soient supprimés dès 
que les circonstances le permettront

Le Conseil de la Faculté des Sciences 
*ir»i « . Université de Sherbrooke
NliLR La dernière partie de cette lettre adressée au 
recteur de l’université de Sherbrooke paraîtra de­
main, la première ayant été publiée dans l’édition de 
lundi.

f
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Les réactions des pays après le sommet Reagan-Gorbatchev
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(AFFi — Les résultats de la rencontre du président américain 
Ronald Reagan et du numéro un soviétique Mikhail Gorbatchev à 
Reykjavik ont été accueillis avec déception dans la plupart des ca­
pitales. où l’on a cependant souvent souligné que l’échec du som­
met islandais n’engage pas l’avenir des négociations entre les deux 
Grands.

A Moscou, l'agence TASS a es­
timé dans un de ses premiers com­
mentaires que l'échec des discus­
sions risque d'entraîner une dégra­
dation des relations entre les Etats- 
Unis et leurs alliés.

A l’OTAN, à Bruxelles, les minis­
tres des Affaires étrangères de 
l'Organisation Atlantique ont es­
time unanimement que rien n'était 
perdu avant le rendez-vous de Vien­
ne (sur la sécurité en Europe) et 
que le président Reagan a obtenu 
des résultats remarquables qui ou­
vrent des possibilités pour des pro­
grès significatifs.

A Washington, le sénateur Ri­
chard I.ugar, président de l’influen­
te commission des affaires étran­
gères du Sénat, a déclaré que le 
président Reagan avait évité de 
tomber dans un piège en rejetant 
l’offre alléchante de désarmement 
faite par M. Gorbatchev.

En Chine, l'Agence Chine Nouvel­
le s'est bornée a estimer, sans cri­
tiquer aucune des parties, que le 
sommet montrait une fois de plus 
que les deux superpuissances espé-

batchev est en soi quelque chose de 
positif

En Scandinavie. M Sten Anaers- 
son, ministre suédois des Affaires 
étrangères, et Mme Gro-Harlem 
Brundtland, premier ministre nor­
végien. se sont déclarés déçus, tan­
dis que pour sa part, le chef du gou­
vernement danois. M Poul Schlue- 
ter, se déclarait optimiste quant 
aux chances de futures négocia­
tions. et estimait qu'il ne faut pas 
s'attarder sur le fiasco de Reykja­
vik

Dans les pays de l'Est, le numéro 
un est-allemand, M Erich Honec- 
ker, a estimé en substance à Ber­
lin-Est que les Etats-Unis finiront 
par accepter les propositions de dé­
sarmement de Moscou afin que le 
monde puisse vivre en paix 

Enfin, le premier ministre in­
dien. M Rajiv Gandhi, en visite à 
Djakarta, a lancé un appel pour un 
arrêt immédiat et total des essais 
nucléaires, après avoir exprimé sa 
déception devant T échec du som­
met.

• supports a arches de pieds
• partes 'netalars ennes
• tampons pour oignons / 

et cors
• supports de 

a correction 1raient poursuivre leur dialogue et 
améliorer leurs relations tendues.

Déception nipponne
A Tokyo, le gouvernement japo­

nais est profondément déçu par l’é­
chec du sommet, a indiqué le mi­
nistère japonais des Affaires étran­
gères Le premier ministre Yasu- 
hiro Nakasone a regretté l'échec, 
mais a maintenu la participation du 
Japon au projet de guerre des étoi­
les qui a fait obstacle à un accord 
de désarmement soviéto-américain

En Europe occidentale, Bonn a 
estimé que le sommet avait été un 
succès partiel qui a permis un rap­
prochement sans précédent des 
points de vue sur le désarmement, 
les droits de l’homme et les rela­
tions bilatérales.

ACCESSOIRES POUR LA CHAMBRE DE BAIN DU MALADE

Les Soviétiques
une véritable conster­
nation. après les mots 
très durs employés par 
M Gorbatchev pour 
dénoncer l'intransi-

f'eance américaine sur 
a “guerre des étoi­
les”, et ses mots fati­
diques “Notre rencon­
tre a échoué. La situa­
tion est dramatique".

Vu l’heure tardive de 
la fin des entretiens de 
Reykjavik, la presse 
soviétique n'a consacré 
lundi que quelques li­
gnes à l’événement, 
sans le moindre com­
mentaire.

MOSCOU (AFP) - 
Le suspense était à son 
comble dimanche soir 
en URSS, avant de fai­
re place à une profonde 
déception, lorsque la 
première chaîne de té­
lévision soviétique a in­
terrompu la projection 
d'un film pour diffuser 
en direct la conférence 
de presse donnée à 
Reykjavik par M. Mik­
hail Gorbatchev, à l’is­
sue de son dernier en­
tretien avec le prési­
dent Ronald Reagan.

“Attention camara­
des, la télévision cen­
trale va retransmettre 
dans quelques minutes 
la conférence de presse 
à Reykjavik " du secré­
taire général du PCUS, 
a annoncé sur un ton 
très solennel un spea­
ker. peu avant 23 heu­
res locales.

Pour les Soviétiques, 
les déclarations de M. 
Gorbatchev consti­
tuaient le premier 
commentaire sur les 
résultats du sommet, 
les media n'ayant pas 
rendu compte du con­
stat d'échec fait aupa­
ravant par le secrétai­
re d'Etat américain 
George Shultz.

L’annonce quelque 
peu ambiguë par M 
Gorbatchev, dans la 
première partie de sa 
déclaration liminaire, 
d'une entente soviéto- 
américaine sur une ré­
duction de 50 pour cent 
des arsenaux nucléai­

res stratégiques et sur 
la liquidation des eu­
romissiles. a suscité un 
mélange de satisfaction 
et d'étonnement.

Certains téléspecta­
teurs n ont pas hésité à 
s'écrier: “Ca y est ”. 
D'autres se montraient 
plus sceptiques devant 
l'air peu enjoué du se­
crétaire général et de 
son épouse. Mme Ras- 
sa Gorbatcheva, que la 
télévision a montrée à 
plusieurs reprises dans 
une attitude crispée.

Ces premières réac­
tions ont fait place à

Optimisme de Chirac
A Paris, le premier ministre Jac­

ques Chirac a déclaré ne pas par 
tager tout à fait le pessimisme am 
biant, car la rencontre Reagan-Gor
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Mikhail Gorbatchev et son épouse Raissa ont quitté l'Islande, 
hier. REDUCTION
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claré le 7 octobre qu'aucun résultat ne pouvait 
sortir de cette réunion, écrit notamment JANA.

Le dirigeant soviétique Mikhail Gorbatchev a 
montré clairement, ajoute l'agence libyenne, que 
le chien enragé d'Israël — dénomination habi­
tuelle du président Reagan en Libye — était fou 
et qu’il avait tenté par ce sommet de porter at­
teinte à la crédibilité de l’Union soviétique et de 
gâter ses rapports avec le monde arabe.

PARIS (AFP) — La Libye s’est félicitée hier 
dans un commentaire de l'agence libyenne JANA 
de l’échec du sommet americano-soviétique de 
Reykjavik.

En annonçant au cours d'une conférence de 
presse l’échec du sommet de Reykjavik, Mikhail 
Gorbatchev a confirmé la justesse et la perspi­
cacité des vues du chef de la révolution libyenne, 
le colonel Mouammar al Kadhafi, qui avait dé-
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la tribune vivre en 86
Lorsqu’ils apprennent soudainement que leur fils ou leur fille est gay

De nombreux parents aussi profondément 
affligés que ceux qui perdent un enfant

— un travailleur social torontois
par Trlth WORRON

TORONTO (PC) — Les parents qui apprennent soudainement ou 
fortuitement que leur enfant est gay sont souvent aussi profondé­
ment affligés que s’ils apprenaient son décès, affirme un travail­
leur social de Toronto qui oeuvre auprès d’adolescents gays.

Selon Robert Tremble, de nom- capables de comprendre
breux parents “passent initiale­
ment par le même processus d'af­
fliction que ceux qui perdent un en­
fant.”

Les premières réactions de co­
lère sont presque toujours suivies 
d'un profond sentiment de culpabi­
lité puis de négation des faits: les 
parents tentent alors de se convain­
cre que leur fils ou leur fille "passe 
à travers une étape de la vie”.

A l’exemple des parents qui ont 
perdu un enfant, ils sont également 
attristés profondément à la pensée 
de n'avoir jamais de petits-enfants, 
affirme Tremble qui oeuvre auprès 
des jeunes gays et de leurs familles 
dans le Toronto métropolitain.

Selon lui, les gays de 30 à 50 ans 
n'ont, en règle générale, jamais in­
formé officiellement leur famille 
de leur homosexualité. “C'était un 
état que chacun connaissait mais 
dont il ne fallait jamais parler.”

Mieux préparés

Aujourd'hui, les adolescents sont 
mieux préparés à informer leur fa­
mille de cette homosexualité, parce 
qu’ils ne se sentent pas aussi isolés 
du reste de la société.

Tremble n’en ajoute pas moins 
que ces jeunes homosexuels sont in-

pourquoi
l'apparition du Sida a tellement 
semé la crainte chez leurs parents. 
En plus de toutes les inquiétudes 
susceptibles de frapper les parents 
qui apprennent que leur enfant est 
gay, ils peuvent maintenant s’inter­
roger: “Mon fils mourra-t-il du 
Sida?”

“Le Sida inquiète beaucoup plus 
les parents que les jeunes gays”, 
tout simplement parce que ces jeu­
nes ne s'inquiètent généralement 
pas de la maladie et de la mort, de 
dire Tremble.

Sentiment d’immortalité

“Les adolescents ont l’impres­
sion d'être immortels Pour eux, le 
Sida n’est pas évident dans leur en­
vironnement et leur entourage: 
pour eux, ce n'est pas un danger 
présent.”

Les jeunes doivent faire preuve 
de patience lorsqu'ils confessent 
leur homosexualité à leurs parents, 
de dire le travailleur social.

Personnellement, lorsqu’il doit 
s’entretenir avec un jeune homo­
sexuel en difficulté, il lui rappelle, 
en premier lieu, qu’il a probable­
ment mis quelque cinq ans avant 
d’accepter son état. Il lui pose alors 
la question suivante: “Crois-tu que

tes parents, eux, pourront compren­
dre la réalité du jour au lendemain?
M

Un adolescent doit se préparer, 
peut-être même consulter un tra­
vailleur social, avant de faire part 
de son homosexualité à ses parents, 
car cette révélation provoquera iné­
vitablement une crise au sein de la 
famille. Le jeune homosexuel qui 
ne se prépare pas adéquatement à 
informer sa famille de son état ris­

que de provoquer une crise et d’in­
fliger une peine profonde à ses pa­
rents en les informant sous le coup 
de la colère ou au cours d’une que­
relle.

Séparation

Les jeunes doivent comprendre 
que leurs parents auront besoin de 
se séparer de leur enfant, pour une

certaine période, dès après qu'ils 
auront appris la "nouvelle”. Pour­
tant, ajoute-t-il, la majorité des fa­
milles “acceptent éventuellement 
de réintégrer le jeune homosexuel 
drns son giron.”

Il a même connu certaines famil­
les qui, pour des motifs culturels et 
religieux honnissaient profondé­
ment les homosexuels, conclure un

accord avec leur enfant “diffé­
rend”. C’est le cas de certaines fa­
milles étrangères qui peuvent s'ex­
clamer: “Ce n'est qu’à ton arrivée 
en Amérique du Nord que tu es ain­
si devenu.”...

En blâmant ainsi la société, ces 
parents se donnent une raison pour 
accepter leur enfant tel qu’il est.

Robert Tremble

SHERBROOKE - 
Un spectacle musical 
dont la recette servira 
à soutenir des projets 
de développement com­
munautaire en Ougan­
da sera présenté, à 20 
heures, le 17 et le 18 
octobre, à l’auditorium 
de la polyvalente Le 
Triolet. La présenta­
tion de ce spectacle, in­
titulé "Jusqu’à quand ", 
met à contribution la 
troupe “Théâtre ou­
vert , dirigée par le 
père Michel Meunier. 
Elle est parrainée par 
l’Office diocésain de 
pastorale missionnaire.

Par l'intermédiaire 
de chants et de contes, 
Jusqu’à quand invite le 
spectateur à réfléchir 
sur les conséquences 
de la soif du pouvoir, 
de l’exploitation des 
hommes par leurs sem­
blables, de l’intoléran­
ce, du mensonge et l'i­
gnorance. Sa présenta­
tion coincide presque 
avec le dimanche des 
missions qui, cette an­
née, tombe le 19 octo­
bre.

- O -
Des amateurs de 

scrabble venus de tous 
les coins du Québec 
prendront part, same­
di, à compter de 10h30. 
à la salle Ste-Famille. 
à Sherbrooke, au tour­
noi parrainé par le club 
Les mots d'Estrie La 
présidente du club, Su­
zanne Fortier, qui croit 
qu’une centaine de 
joueurs participeront 
au tournoi, a révélé 
que Pierre Q. T. 
Nguyen qui a rempor­
té, en août, à Genève, 
la première médaille 
d argent décrochée par 
un Québécois lors des 
championnats de scrab­

ble du monde franco­
phone animera la pre­
mière partie du tournoi 
qui, elle le souhaite vi­
vement, fera mieux 
connaître le scrabble 
au grand public. Les 
membres au club dis­
putent des compéti­
tions amicales, chaque 
mercredi, à compter 
de 19 heures, aux ate­
liers d'animation cultu­
relle sis au 1215, rue 
Kitchener.

- O -

Vivre avec mon en­
fant... Tel est le thème 
d’une séquence de 10 
cours parrainés par la 
Ligue pour la protec­
tion de l'enfance de 
l'Estrle qui débutera le 
23 octobre. Ces cours 
ont pour but d'aider les 
parents à améliorer la 
qualité des relations 
qu’ils entretiennent 
avec leurs enfants et à 
se sentir plus à l’aide 
dans leur rôle d'éduca­
teurs.

Ils s'adressent par­
ticulièrement aux pa­
rents d'enfants âgés de 
deux à cinq ans et, 
comme les relations 
entre parents et en­
fants ne doivent pas 
rester abstraites, les 
enfants participeront à 
sept des 10 cours qui. 
pour les besoins de la 
cause, seront donnés 
durant l’avant-midl. 
Les trois autres cours, 
réservés anx parents, 
seront donnés durant la

MARTINEAU
ABATTAGE
D’ARBRES

Tallies d'arbres et de 
haies de cèdres
Desouchaqe'mer ar se

565-0303

soirée. Les parents dé­
sireux d’obtenir de plus 
amples informations 
sur le contenu des 
cours ou de s’inscrire 
n’ont qu’à entrer en 
communication avec la 
Ligue pour la protec­
tion de l’enfance de 
l’Estrie qui a pignon au 
903, rue Conseil, à 
Sherbrooke.

- O -
Le chapitre régional 

de la Fondation cana­
dienne de la fibrose 
kystique recevra un 
coup de pouce apprécié 
de l’Association des as­
sureurs-vie de Sher­
brooke lors de sa cam­
pagne de financement 
qui, cette année, débu­
tera le 27 novembre 
Installés dans des kios­
ques aménagés dans 
les magasins de la 
chaîne Zellers, au Car­
refour de l’Estrie et

aux Galeries Quatre- 
Saisons, les membres 
de l’Association offri­
ront aux clients de ces 
deux magasins des bil­
lets donnant droit de 
participer au tirage 
d’un certificat-cadeau 
de 1.000 $ Le tirage 
aura lieu le 22 décem­
bre. Etant donné la 
proximité de la journée 
du tirage et de la fête 
de NoèT, l’Association, 
dont le président est M. 
Denis Fortin, a appelé 
son initiative le traî­
neau du Père Noël.

Tout l'argent prove­
nant de la vente des 
billets ira au chapitre 
régional de la Fonda­
tion canadienne de la 
fibrose kystique dont la 
présidente est Mme 
Marguerite Plante. Les 
dons serviront à sou­
tenir les recherches 
dont la fibrose kysti­

que. une maladie hé­
réditaire qui s'attaque 
aux poumons et au sys­
tème digestif et qui est 
très souvent mortelle, 
fait l'objet.

- O -

Plus besoin de frap­
per à une demi-douzai­
ne de portes avant de 
trouver à quel endroit 
niche tel service gou­
vernemental. Commu­
nication-Québec vient 
tout juste de publier un 
dépliant où sont réper­
toriés par ordre alpha­
bétique et numérotés 
tous les services gou­
vernementaux, provin­
ciaux et fédéraux, dis­
ponibles à Sherbrooke 
et où leur siège est In­
diqué sur une carte to­
pographique. On peut 
obtenir copie de ce dé­
pliant au bureau de 
Communication-Qué­
bec.

PLUS
DE LUMIÈRE! 

PLUS
DE TEMPS LIBRES!

A (IVa a*-»

D"es portes et fenêtres de qualité 
offrent: facilité d entretien et économie 
d'énergie. Consultez les spécialistes de 
Bergeron Desmarais. Nous vous 
conseillerons sur une variété de produits 
alliant beauté, efficacité et économie. Que 
vous ayiez besoin de fenêtres à battants.de 
portes patio ou conventionnelles; que

2560 rue King ouest 
Sherbrooke, Qc 
J1J 2H1

vous songiez à des fenêtres en baie ou à 
une serre, nous sommes les spécialistes 
à consulter. Rehaussez la valeur de votre 
maison, et enjolivez-la!
Bergeron Desmarais, les professionnels de 
la rénovation à Sherbrooke. Appelez ou 
passez nous voir pour une estimation 

P gratuite. Nous vous
qMSJÜ* donnerons des idées!

Tél 1819)566-0294

Vente
10“* 50“* jl

de réduction /

Z— jusqu'au 1er nov. 1986

' ^
7

sur tout

VETEMENT D’IMPORTATION
POUR DAMES 

(en magasin)

PèliMè
Cuir
Suèda, ttc.

Mise de côté acceptée

BOUTIQUE

JUANITA
Sherbrooke 569-6990 i

STENDHAL CHEZ EATON
Stendhal célèbre l'hiver 
au coeur de la ville!
Des teintes vives et audacieuses charment et 
égayent; des alliances de tons subtils composent 
une symphonie de douceur!
Cité, le jour: un maquillage naturel mais 
expressif pour le jour.
Le trio d’ombres-paupières no 43, la tourelle, 
bougainville et brun foncé, met les yeux en 
valeur. 28.00 ch.
Le crayon pour les yeux no 15. vert agate, 
souligne leur beauté 15.00 ch.
Le fard en poudre no 35. rose naturel, façonne le
visage discrètement 28.00 ch.
Le rouge R66 et le brillant B66. rouge, dessinent 
une bouche tendre. 16.00 ch.
Le vernis à ongles V68, rouge, apporte la touche
Anale. 13.50 ch.

1. Coffret Bio Program 79.00 ch.

Offre-prime:
à l'achat d’un coffret Bio Program, 
voue recevrez «ans frais 
supplémentaires une crème Blo 
Confort et Blo Contour des yeux 
(valeur 38.00).
(Veuilles allouer un délai de S 
semaines pour la livraison.)
Eaton au Carrefour de l’Estrie 
Rayon 816.
Achats en personne seulement.

Cité, le soir: un maquillage sophistiqué pour les 
soirées brillantes.
2 Le trio d'ombres-paupières no 42. champagne, 
rose. Bienne et brun foncé, compose un crescendo 
de tons chatoyants. 28.00 ch.
2A. (Non représenté) Le crayon pour les yeux 
no 9. noir, confèrent de l'Intensité au regard.

18.00 ch.
3. Le rouge R18 et le brillant à lèvres B 18 brun 
cuivré se superposent pour créer un accord 
saisissant 16.00 ch.
4 Le vernis à ongles VI8. assorti au rouge à
lèvres, complète sur une note raffiné^ 3.50 ch.

5 Le fard en poudre no 34. cyclamen, modèle en
beauté 28.00 ch.

D’ocronne chcz cotonpinceaux
RUBRINES

Eaton ,X

I

( rc»dit «k < nptf
AViH
iri ( arte I aton

Visa SB

i rx < Amcrif an i «press, 
Visa, *•» Mastprf.ard -.ont
m « »*p»ws pouf let m hefs en pervicne

EATON
VOTAI ( .ARANTIf [)| QUAI lit A IUSTIS PAIX

13720
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Le progrès et l’informatisation viennent révolutionner la modeste bicyclette
COLOGNE (AFP) — A tous ceux qui pen­

sent que le vélocipède est un moyen de lo­
comotion archaïque, une visite à la récente 
Foire internationale des deux roues de Co­
logne (RFA) montre que le progrès techni­
que et l'informatisation sont venus révolu­
tionner la modeste bicy clette.

Un vélo mû par l é- la fin de la tradition­
nelle solaire, un autre nelle chaîne pleine de 
muni d’une pédale per- graisse, remplacée par 
mettant de mesurer la une courroie crantée en 
üépense des calories caoutchouc: telles sont 
brûlées en roulant, et quelques unes des nou­

veautés exposées dans cord de 71 km-h Ce 
cette foire, la plus im- modèle révolutionnaire 
portante du monde n'est pas encore com- 
pour les deux roues mercialisé 
motorisés ou non. avec Les moteurs dap- 
1,300 exposants venus point plus classiques 
de 35 pays différents pour ceux qui en ont 

Le vélo solaire pos- brusquement assez de 
sède un moteur d'ap- pédaler, sont aussi en 
point qui fonctionne vogue moteur à essen- 
grâce à l'énergie em- ce placé sur la roue ar- 
magasinée dans des rière (25 km-h), mo- 
cellules photoélectri- teur électrique avec 
ques Un prototype a une batterie permet- 
atteint la vitesse re- tant de rouler pendant 

20 km à une allure de 
20 km-ht
Performance

Les fanatiques de la 
performance trouve­
ront leur bonheur grâce 
à l'informatisation; des 
mini-ordinateurs adap­
tables enregistrent la 
distance parcourue et

La criminalité aux USA 
tombée à son plus bas 
niveau depuis 13 ans

la vitesse moyenne de 
la journée

Mais le gros progrès 
technique, qui réjouira 
tous les cyclistes, ceux 
qui pestent parce qu'ils 
ont taché de graisse 
leur pantalon ou ont les 
mains noircies après 
avoir déraillé, est la 
courroie crantée en 
caoutchouc, fabriquée 
par la société ouest-al­
lemande Continçntal- 
Gummi

Fini la chaîne tradi­
tionnelle. qui rouillait 
ou déraillait: la cour­
roie de caoutchouc ré­
siste à toutes les in­
tempéries. ne se dis­
tend pas. ne grince pas. 
et enfin demande un 
moindre effort au cy­
cliste

Les constructeurs 
n'ont pas oublié les

handicapés, avec un 
vélo pouvant être mon­
té. sans grande mani­
pulation. à l'arriére de 
tout modèle de fauteuil 
roulant, qui sera com­
mercialisé début 1987 
Quant aux enfants qui 
en ont assez de s'agrip­
per sur le porte-baga­
ge. ils pourront main­
tenant se prélasser

dans un leger side-car 
Dans le domaine des 

gadgets, on trouve tou­
tes sortes 1e casques, 
car la sécurité des cy­
clistes est l'une des 
grandes préoccupations 
des constructeurs, et 
une nouveauté améri­
caine les lunettes de 
soleil avec rétroviseur 
incorporé

NOUVEAU A SHERBROOKE!

SALON OU
BILLIARp
*ace à l'arène Yvan Dugrè com Gait et 
McManamy

Aussi
ÉQUIPEMENT viDE' 

DU BARIL INC

Bienvenue à tous 
Tables Brunswick et Gold Crown

unmet

Ambiance spécial# pour las damas.

Quand lu via un . A Sac our* Amitié 
moment difficile al qua II y a quetqu un 
lu aa beaoin da parler pour t'écouler 

I

A TOUTE HEURE DU JOUR ET OE LA NUIT

Ijiiiimi
UNE
LUEUR "
D'ESPOIR...
SECOURS/
AMITIÉ
poale découle: 564-2323 
Sana fraie d'appel: 
LAC-MEGANTIC 
RICHMOND-ASBESTOS 
Compoeei 0 al demander

WASHINGTON (AFP) - La 
criminalité aux Etats-Unis est 
tombée en 1985 à son plus bas 
nivau depuis que des statisti­
ques complètes ont commencé à 
être établies il y a 13 ans, con­
firmant la tendance relevée de­
puis 1982, selon des chiffres pu­
bliés par le département de la 
Justice.

Environ 34.9 millions de crimes 
divers ont été enregistrés aux 
Etats-Unis l’an dernier, soit 1.9 
pour cent de moins qu'çn 1984 et 16 
p.c. de moins qu'en 1981, année re­
cord.

Crimes pas rapportés

Cependant, environ la moitié des 
crimes violents et les deux-tiers 
des autres crimes ne sont pas rap­
portés à la police, selon l’enquête 
réalisée par le département de la 
Justice auprès de 100,000 personnes.

En 1985, il y a eu notamment 
près d’un million de vols qualifiés 
en baisse de 10 p.c. en un an, 12.9 
millions de larcins, 138,000 viols et

1.6 million de voies de fait graves
Depuis 1973, Le nombre de cam­

briolages est en baisse de 32 p.c., 
celui des vols qualifiés de 25 p.c., 
les larcins de 24 p.c. et les crimes 
violents de huit p.c.

En revanche, les voies de faits 
simples sont en hausse de huit p.c., 
seule catégorie de crimes à être en 
augmentation

Deux explications sont notam­
ment avancées par les experts à ce 
renversement de tendance: la po­
pulation la plus encline à commet­
tre des crimes (les jeunes de 15 ^ 
25 ans) est en baisse et les autori­
tés ont adopté une attitude plus ré­
pressive à l'égard des criminels.

ON LIT 
LA TRIBUNE 

POUR EN 
SAVOIR PLUS

11220-B TM

CfcNTPfc D AIGUILLAGE:

"POUR LA FEMME" qui sichrte
UN EMPLOI
Tu es déterminée à entrer sur le 
marché du travail, âgée entre 25 et 
55 ans, avec une scolarité 
d’au moins Sec. III.

NOUS T'OFFRONS LA POSSIBILITE
• de découvrir tes intérêts et tes aptitudes
• d'entreRrendre une démarche demploi efficace
• de bénéficier d'une formation rémunérée en 

entreprise
• d'actualiser tes compétences en milieu de travail

INSCRIS-TOI MAINTENANT
Tél.: (819) 564-0202
270, rue King ouest, Sherbrooke, Québec

14095

GALERIES D’ANJOU, PROMENADES SAINT-BRUNO, CARREFOUR LAVAL, 
PLACE VERSAILLES, 1011, RUE SAINTE-CATHERINE OUEST, CENTRE 
ROCKLAND, CENTRE FAIRVIEW (POJNTE-CLAIRE), PLACE SAINTE-FOY 
(QUÉBEC), CARREFOUR DE L’ESTRIE (SHERBROOKE).

14135

RX. LA SALLE
LA MODE À VOS PI EDS

Jean Aral
commentateur
aportlt

36?l FORD

MERCURY

location
À partir de

PAR
MOIS

•UTILISATION 48

L équipe Mirante Jet 6 FORD & MERCURY Je l'Estrie t déjoué tous sos adverse ires.
La compétition ost complètement déroutée ot no sait plus quoi imrontor pour so réorganiser.

Quo voulez-vous?.!. Aucune équipe no pouf battre *119.00 par mais...
Laissez las autres sa battra antre aux et acclamons nos gognantsl...

MAIS OUI..., VOUS POUVEZ LOUER UNE VOITURE POUR 48 MOIS A PARTIR DE $11B.OO/MOIS.

Pour renseignements supplémentaires, s.v.p., consultez votre concessionnaire du RÉSEAU FORD & MERCURY DE L’ESTRIE ...

M __________ .

(TV) MAURAIS
AUTO Le VOITURIER^ Çouquet Vsn&» Champagne

COATICOOK e 849 2767 SHERBROOKE e 569 5981
1 MO-M7 3443

RICHMOND e 826-3717 SHERBROOKE e 563 4466 WINDSOR #645-5432 MAQOQ # 643 3397

4

5249^484
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Débute demain, mercredi le 15 
octobre à 9h 30 a.m.

Etaient marqués de 
39.95 à 69 98

Ens. pantalons en 
flanelle pour dames

Styles et couleurs 
variés.

Comparez 
jusqu'à 12.95!

Pullovers
pour

dames

Pourquoi payer plus de $10 00

Jeans pour dames
Balances de lignes beaucoup plus 
levées Marqués pour solder

Prix de Vente 097
à l'Entrepôt O

Si parfaits, /usqu à 8 95

Camisoles-culotte
pour dames

Nylon Antron 111. | î

Prix spécial
Comparez à 12.95

Jeans en velours côtelé 
pour dames

Coton Couleurs assorties 
Tailles 24 a 32 ^ ̂
Ici vous payez [\ 9 I
seulement *T

Nouvelle mode’

Camisoles pour dames
Légères imperfections Si parfaites, 
jusqu è 3 98
Prix Vente *1 37 
à l'Entrepôt

,os tricot et tricots 
Vjenre angora.
•J Prix 
lente à l'Entrepôt

Maintenant
seulement

Nouveau !
Pantalons à étrier et slacks 
en tricot pour filles 7-16

Nouvelles teintes mode Comparez 
, jsqu ô 11 95 _ _ _
Prix Vente Æ97
à l'Entrepôt

Comparez à 19 95

Jeans en denim 
extensible pour dames

Bleus et teintes pastel Tailles 26 é

Prix Vente Q 9 7
à l’Entrepôt U

Comparez a 3.98

Ens. tuque et foulard
pour filles 7-14

Prix Vente O 4
à l'Entrepôt éL

Comparez /usqu’a 7 95
Chandails sans manches 

pour dames
Couleurs et modèles attrayants
Prix Vente 097
ô l’Entrepôt w

Comparez à 12.95

Vaste choix
pullovers Nos prix réguliers 5 99 à 6 99

Robes de nuit
pour adolescentes

Modèles courts
Maintenant 091
seulement O

pour dames
Plusieurs styles, 

couleurs.
Prix

Vente à l'Entrepôt

Soutiens-gorge 
pour dames

D allure naturelle avec garniture de 
dentelle Tailles 32 à 38 Comparez ô 
4 95 Marque Femme —^ ^ ~
Prix Vente VuD
à l'Entrepôt Cm

Pourquoi payer 
jusqu'à 11.9 5?

Chemises de tlanellette 
pour filles 7-16

Imprimés colorés teintes 
les plus mode

Prix Vente à l'Entrepôt

Comparez jusqu'à 11 95

Cotons ouatés 
pour filles 7-16
Couleurs et imprimés 

mode
Grande valeur Entrepôt

Comparez a 6 95
Slacks avec étrier

pour filles 7-14
Tricot acrylique Qî

Notre bas prix O

Comparez a 8 95
Robes de nuit pour dames
Acétate de nylon brossé Manches 
longues et courtes Tailles ° é TQ

Prix Vente 
à l’Entrepôt Pourquoi payer a 49?

Pullovers col tortue
pour filles 7-14

Tricot polyester-coton dans des 
couleurs assorties
Prix Vente 02
à l'Entrepôt C,

Solde 1
Pullovers pour dames

Modèles assortis. Comparez 
jusqu'à 9 95 „
Prix Vente O 9 l
à 1'Enlrepol O

i. rrnci-1

Agréables! De marque "Traffic

Slacks mode
pour filles 8-16

Coton d automne a®
Comparez à 12 95
Vous payez seulement O

Slacks à enfiler pour dames Comparez à 9 95
Slacks avec étrier

pour dames
Tacots acryt.que éclatants Tailles

Pnx Vente A 9
à ! Entrepôt *T

Tricot double d’acrylique. Teintes de bei 
ge. Comprenant grandes tailles. Compa 
rez à 8.95 Compares iusqu à 2 98

Tuques 
pour garçons

Prix Vente à l'Entrepôt
Aubaines extra’

Chandails pour dames
Valeurs jusqu'à 7.95

Prix Vente O 9 i
I l'Entrepôt Cm

Tricot acrylique 
modèles 
dernière mode

Faites provision maintenant 
et économisez ’

Bas sport pour garçons
Coton-nylon Légers irrégulier®

Comparez 9 95

Chemises sport
pour dames

Fiane1 ette de coton imprimée dan® 
des testes assortie® ^ -
Prix Vente 091
a l'Entrepôt W

Marque Sandpiper

Cotons ouatés 
pour filles 7-14

Modèles attrayants 
dans des teintes assor­
ties Comparez â 9 95

Prix Vente i l'Entrepôt

Comparez à SI’

Caleçons modèle 
bikini pour 

garçons 8-16
Ratine coton-nylon 
Couleurs variées.

Prix Vente a ! Entrepôt

Caleçons blancs
de marque Men Tog pour garçon® 

8-16
Comparez à 1.39
Prix Vente Q Q C
à I Entrepôt O O

Comparez à 9 95
Jupes pour dames

Prix Vente 
i I Entrepôtirxriri Fabrication canadienne

Pullovers rayés
pour garçons 8-16

Style rugby col rond. 100% 
acrylique
Comparez é 6 95 Q
Economisez maintenant Æ a 
i seulement ■■

Comparez a 12 95
Jupes de velours côtelé 

pour dames
x.r.r.iTrDes centaines 

de robes 
pour dames Prix Vente

ô l'Entrepôt Surveillez ce bas prix !
T-Shirts à manches longues 

pour garçons 8-16
Fabrication canadienne Motif® im 
pr mé® Comparez è 4 95

Prix Vente 1 9 7
i l'Entrepôt I

Super spécial'

Chemises polo pour dames
Col rugby mgncfies longue® Tricot 
po'yester-coton Comparez é 7 95

Modèles une et deux 
pièces Originairement 
jusqu'à 29.95

bas prixPrix Vente à l’Entrepôt Pourquoi payer iusqu à 8 95 ?
Pullovers jacquard

pour garçons 8 16
Tricots dernier cr

Economisez Æ Q 7
véritablement ^ “ *
ô seulement *

Chandails cardigan tout 
laine pour dames

Couleur® variée® Comparez è 11 95

Prix Vente /{ 9 7
1 l'Entrepôt *T

^ i ^ ^

Super aubaines !

Cotons ouatés 
pour garçons 8-16
Polyester-coton Vaste choix 

Comparez â 6 95

Pri» O Q 7Vente à Æ ** ■
l'Entrepôt £|

Fabrication canadienne

Pullovers rayés
pour gerçons 8-16

Style rugby col rond. 100% 
acrylique m
Comparez A 6 95 fl vi
Economisa/ maintenant Æ 9 
à seulement

Vente !
Jupons courts

pour dames
Nylon Antron 111 blmc avec gam 
ture de dentelle Compâ'ezA 4 95
Prix Vente 037
t l'Entrepôt tm

Pourquoi payer$9 95?

Pantalons de jogging
pour dames

Intérieur ouaté Les couleurs 
les plus populaires __
Tailles 10 ô 18 097

Notre prix spécial

Comparez à 3 paires 
pour 3.99!

Bas sport pour dames
Coton-nylon. _ _ _
Paquet de | ^ '
3 paires

Gants de sortie
chaudement doublés pour dames

Simili-cuir Couleurs et mo­
dèles assortis Comparez 
jusqu à 3 49! 4 n 7
Prix de Vente | O » 
é l’Entrepôt

Vous pourriez êcronomiser
Gants de ski pour garçons 

et filles 8 16
Simili cuir, multicolore® Toujour® 
populaire Comparez A 3 96
A I Entrepôt 1 8(
seulement *

Pantalons de jogging
pour dames

Prix Vente i. i ;t . r. c^ié I Entrpôl
Stationnement gratuit le samedi au 

stationnement municipal, rue DépôtCartes VISA. MASTERCARD et ABM acceptées CO i.i.i. i
X—I T

Au Bon Marché
121, RUE DEPOT

Jamais dans notre histoire nous avons 
offert tant à de si bas prix !

Manteaux de marche 
an melton

pour dames
Comparez à 49.95 v

Prix Vent®
à l'Entrepôt

SI partait», vous pourriez 
payer jusqu'à 19.951

Acryliques duveteux. 
Légers Irréguliers. Plu­
sieurs couleurs.

Prix Vente i l'Entrepôt

Compares lusqu’à 79.95

Manteaux d'hiver 
pour dames

Juniors. Tailles 5 à 15.
Prix Extra SpécialComparez lusqu’i 2.49

Bas bermuda
pour dames

Unis et de tsnteisie 
dsns un tricot scryllque.

Pointures 9 à 11

Pointures 8 à 9'h

Trèa beaux modèle*!

Vêtements de nuit
pour filles

Pas des modèles ordinaires et pas è 
des prix ordinaires. Irréguliers de 
lignes beaucoup plus dispendieuses. 
SI parfaits, jusqu'à 12.95.

2-6x 7-14

Choix de plus de 300!

Jupes pour dames
Tweeds, côtelés et gabardi­
nes. Tailles 4-16. Valeurs jus­
qu’à 12.95

Notre prix

Comparez Iusqu’è 14.95.

Slacks de belle coupe 
pour dames

Etalent spécialement 
marqués à 14.971

Pullovers jacquards
pour jeunes 14-18

70V» laine, 30V» arylique. Idéal 
pour la eki.
Un achat O Q 7 
valable é h31
seulement w

Prix Vente i l'Entrepôt

■ ai .a ■■ ■ i
1 ■ I r
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ENTREPOT Au Bon Marché \

\
121, rue Dépôt

J

Economies incroyables sur vêtements d’automne 
et d’hiver pour toute la famille !

Débute demain, mercredi le 15 
octobre à 9h.30 a.m.

Comparez jusqu'à 34.95/

Jackets pour hommes

SSL

A porter au travail ou pour 
la détente. Plusieurs 

modèles

Prix super 
spécial.

97

DES DOUZAINES 
ET DES

DOUZAINES DE

SPECIAUX
NON-ANNONCES

PARTOUT
L’ENTREPOT.

o

VENEZ TOT POUR UNE 
MEILLEURE SELECTION!

Slacks sport mode pour 
jeunes hommes

Coton d aspect matelasse Ta>Ues30 
à 36 Comparez ô 19 95

Prix de 
vente

197

Economisez 
à l'Entrepôt

Comparez à 2 49
T-Shirts

Faites provision 
à seulement

T T T T I I T I I Tilli1 v * i11 *■ i ■* i V v * rA t 1rr
*1 *"T T* lll,l‘l‘ I *T— » ■ I » T’lt7*Tllllll*l1l‘l *'T * I * I

Originairement 
jusqu'à 19.9 5

Chandails pulloversl 
pour hommes

Comparez à 9.95

Chemises de travail et 
sport pour hommes

Flanellette plaid

Prix Vente (Z 7 7
à l'Entrepôt U

Modèle* variés.

Seulement

Fr:

Comparez à 7 95
T-Shirts col tortue

pour hommes
Marque Pelican' Polyester-coton 

Blanc et couleurs

Prix Vente 
à l'Entrepôt

t éqeres irrégularités
Chemises de sortie

pour hommes Broadcloth blanc 
65% poiyester-35% coton Si 

parfaites, jusqu d 9 95 Grandeurs 
14%-16%. _

Prix Vente 097
à l'Entrepôt £

Economisez maintenant sur

Chemises de travail
pour hommes

100% coton Graneurs 14 à 15%. 
Comparez à 7 95

Prix Vente 
à l'Entrepôt

! I -1-1-1 I . 1 - I , 1 . 1. I 1 1 | » . i ■ i . x .i-.L--L.-I
111 rlt-H 111111 * r ; I I * 1 i I f I I ! ijjJrAj xnX

Comparez à plus de S20
Jeans pour jeunes

Denim bleu délavé à la pierre 

Tailles 28-38 1 Af
Prix Vente à l’Entrepôt

Difficiles i trouver !
Généralement beaucoup plus cher!

Pantalons de sortie
grandes tailles pour hommes

Flanelle. Tailles 44 à 48. 

Comparez à 19.95

Prix Vente à l’Entrepôt

33

Comparez à 2 49 la paire !
Bas de travail

pour hommes
Mélange de lame, couleurs variées

I T I I I T ' ;/ III!

Choix parmi plus de 100

Jackets sport

pour hommes 
Etaient jusqu'à 79.95 
TaiUes 34 à 44.

Prix Vente à l’Entrepôt

1 T B
101 seulement

Chemises Jac 
pour hommes

Tissu couverture 
quadrillé. Mélange1 
acrylique-laine. 
Comparez à 19.95 • 
Tailles P.M.G 
Prix de vente

Prix Vente ô 
Entrepôt 

Seulement 97'

Comparez à 8 95

Blouses et jupes
pour tilletlas 4 6*

Flaneiiettes

Prix Vente 
à l'Entrepôt

147

Comparez à 11 95
Cotons ouatés

pour hommes
Intérieur duveteux haut è boutons 

Rayures dans des teinte» assorties

Prix Vente 097
à l'Entrepôt O

Caleçons pour hommes
de marque Men Tog"

Tailles PMG 
Comparez à 1 49

Prix Vente 1 1 7
à l'Entrepôt

T-Shirts pour hommes
Manches longues. Imprimés. 

Choix de couleurs. 
Marque "Pélican"

Pourquoi payer 8 957

Cotons ouatés
pour entants 2 6*

Couleurs et imprimés mode 
Polyester-coton

Notre prix, 
seulement

►97

197

à manches courtes pour hommes 
Blanc et couleurs 
Polyester-coton.

97e

347

347
Pourquoi payer iusquà 9 95 7

Chemises habillées
pour hommes

Broadcloth coton-polyester dans 
des couleurs variées

Faites provision E97
maintenant Ü

Comparez à 6 95 !
T-Shirts pour hommes

Rayures matelot, 
manches longues. 

Polyester-coton

Prix super 1 9 7
spécial

Super achat'
Bas sport
pour hommes

paquet de 3 paires

Seulement
247

Robes de nuit
aux Imprimés "Bouts de 

chou*'' pour fillettes 6 et 6* 
Roses seulement. 

Comparez à 5 95
Prix Vente 097
i l'Entrepôt £

Faites provision'
Socquettes pour enfants

de d 6x
Modèles assortis 
Comparez à 79*

Notre prix 
spècial 371

Economisez plus de la '. '
Pantalons de jogging

pour lilletles 4 6*
intérieur duveteux Couleurs 
assorties Comparez è 4 95

Prix Vente 1 97
è l'Entrepôt I

Comparez à 1 79
Mitaines

pour entants 2-6*
Gros tricot acrylique

Faites provision 
maintenant! 97'

Pour bébé!
Bavoirs.

Plastique et intérieur en ratine

27'Prix de vente, 
seulement
Pourquoi payer /usqu à 8 95?

Pullovers
pour enfants 2-6*
Combinaisons 

de coton et velours

Prix Vente 
à l'Entrepôt

197

Prix
d aubaine

97

Ordinairement vendus 2 79 à 2 98 1

Collants pour enfants
Tricots d acrylique épais 

Tailles

166 7-,6 1
Faites provision maintenant!

Camisoles
pour bébés

Légers imparfaits de lignes 
beaucoup plus dispendieuses

87'

Formai 
lit simple 109

149Lit
Queen

Grosses économises sur

Couvre-matelas
Polyester

Comparez à $20 et plus

Formai 
lit simple

Comparez Jusqu'à 39.95 !

Si Jackets et parkas
d'hiver pour hommes
Modèle* nylon hydro.

mm mm Marin* et autre* couleur*.
* emm m

ITÏI Prix Vente 
i l’Entrepôt W

88

100 seulement

60 seulement

Complets 2 et 3 pièces

2997
pour hommes 
Originairement 
Jusqu'à $99 
Tailles 36 é 42 
prix Vanta é I Entrepôt

Grosses économies!

Pantalons habillés
pour hommes 
Gabardine 100% polyester. 
Tailles 30 à 40 Couleurs 
variées. Comparez à 15 95.
Seulsmsnt 5 97 £3

. . i l i i l ~ i r~
1 1 l,1 1 l.f

t T I T T 1 i I ,r~
t fI 1 ‘ 1 1-iI ■ 1 -I1!1 t1 I ‘1*1 I 1

S

Oreillers High Loft”
avec bourre de polyester

44
y i ^î^i*i 1 i*i*i 11 r i ‘ I* 1*1 *

1 I 1 y 1 T 1 I *1 * T * I T’*T lTiltTlét»Str*l
Tz~r

Format 17x23". 
Comparez â 6.95

Prix Vente 
à l'Entrepôt 3

r=r
E=X
m
z=z
HHm
S3d

n Ti
Economisez sur

Camisoles en tricot thermal
pour hommes et garçons 

Blanc et couleurs assorties.

Hommes

1 97
Garçons 8-16

97
rMi.-,i yj-, *,!, V-

Spécialement marqués'
Pullovers col tortue

pour entants 2 6*
Tricots polyester-coton 

Comparez à 3 98

Prix Vente 197
è l'Entrepôt I
Faites provision et économisez'

T-Shirts
manches longues pour bébés 12-24 mois
Plusieurs modèles Pourquoi payer 

jusqu É 2 98?

Prix Vente Q 7 C
à I Entrepôt *J '

Comparez à 4 98
Pantalons

en velours côlele pour bébés
Coton, teintes
pastel variées

Comparez jusqu’à S11

Cotons ouatés
imprimés pour hommes

'N Fabrication canadianna. 
\ Très balle sélectionl

/ Prix Vente 
i l’Entrepôt

49
t i l rri‘1

Vous économisez plus de SS!

Jeans de travail
en denim bleu pour hommes 

Tailles 30-40. 
Comparez à 10.99

Super prix 
Vente à 
l'Entrepôt

Super spécial I

Ensembles de jogging
pour enfants 2-6x

Combinaison* d* couleur* attrayante*, 
Intérieur ouaté. Comparez è 6.95

Seulement
Economisez !

Protège-matelas
matelassés

Rajeunissez votre 
matelas Comparez 

jusqu'à 29.95

ég

697 Forait 097 
Ht doutée O

TTT

Prix Vante

T^t

3
333

m

ViVr1"!
Pourquoi payer iusqu à $35

Habits de neige
pour enfants 2-6x 

Nylon.
Modèles attrayants

Nos 
clients 
paient 
seulement

Les illustrations ne sont pas nécessairement exactas
i ; 1**71 11,1,1 îii i;t; i .13713.an
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tribune] de tout... et de tous... OTool Sbop
Vêtements de qualité 

159. rue Queen. LennoxvUle

La vie dans les Cantons

♦■••**}***••£•

ÈiliiÜI

Subvention au Foyer St-Joseph
Le comité de l'âge d'or du Foyer St-Joseph a 

obtenu, dans le cadre du programme Nouveaux 
horizons, une subvention de 3,700 $ oui l'aidera à 
offrir aux bénéficiaires du centre ae jour des 
cours de bricolage et de travail du cuir ainsi eue 
des activités physiques et sociales. M. Jean Cna-

(Photo La Tribuna par Jacques Cornveau)

rest, député fédéral du comté de Sherbrooke, a 
remis le chèque â la présidente du comité des bé­
néficiaires, Mme Jeanne Provencher, en présence 
de M. Stanislas Bolduc, vice-président, et de Mi­
chèle Dionne et Jean Lamoureux, animateurs.

Conseil régional de l'Age d'Or

Le nouvel exécutif du Conseil régional de 
l'Age d'Or, à l'aube de la saison 1986-87. 
Dans l'ordre habituel, Mme Julienne Fau- 
teux, 1ère vice-présidente; M. Roger Poulin,

trésorier; Mme Yvonne Landreville, prési­
dente; M. Germain Bourassa, 2e vice prési­
dent; Mme Rolande Boulet, secrétaire.

(Photo La Tribuna par Claude Poulin)

Dans l'ordre habituel, on reconnaît, 
M. Jacques Demers, directeur générai 
et les administrateurs MM. Gérard 
Dion, Charles Grondin, Rosaire Doyon.

(Photo La Tribun# par Ciauda Poulin)
A l'avant, on retrouve Mmes Mariette 
Dubé et Béatrice Legendre, administra­
trices.

Passation des pouvoirs
Un nouveau conseil d'administration,

Erésidé par Serge Quirion, à droite, est à 
i barre du club Optimiste de Fleuri- 

mont. Le nouveau président reçoit le 
maillet et la cloche, les emblèmes de sa 
fonction, des mains de son prédéces­
seur, Gabriel Gobeil, en présence de 
Jean-Paul Duclos, lieutenant-gouverneur 
sortant de la zone 21.

Prévention La Tribun* par Claude Pouiini

A l'instar de la plupart des services 
d'incendie de la région, le Service d'in­
cendie Sécurité 77 a tenu des activités 
particulières durant la Semaine de pré­
vention dans le but de sensibiliser la po­
pulation aux moyens à prendre pour 
éviter la naissance d'incendies toujours 
trop coûteux. Une promotion particuliè­
re a été faite au niveau de l'importance 
de l'avertisseur de fumée et de la bonne 
condition d'une cheminée avant le dé­
but de la saison froide. Le directeur 
René Moreau a livré de nombreux mes­
sages de sécurité, à partir d'un kiosque 
dressé à la Plaza Rock Forest.

Ephemérides
Mardi 14 octobre 1986, 287ème jour de l'année.
1967 — Première émission télévisée en direct depuis une cabine 

spatiale, "Apollo-7".
1944 — Suicide du maréchal allemand Rommel.
1939 — Le cuirassé britannique “Royal Oak" est coulé à Scapa Flow, 

entraînant la mort de 800 de ses marins.
Il sont nés un 14 octobre:
L'homme d'Etat irlandais Eamon de Valera (1882-1975)
Le général Dwight Eisenhower, 34ème président des Etats-Unis 

(1890-1969)
L'acteur anglais Roger Moore (1927)

PENSEE DU JOUR:
Dieu a fait l'aliment, le diable, l'assaisonnement (James Joyce)

Carnet communautaire

La connaissance de soi... Tel sera le thème de la conférence que 
Mme Johanne Côté donnera, aujourd'hui, à 13 heures, au salon Dus­
sault de la salle Ste-Famille devant les membres du Réseau d'ami(e)s
de Sherbrooke.

La Tribune salue

Sylvie Béliveau, trésorière 
et coordonnatrice de 
l'ARSE.

Bizarreries

•Petite ville 
endormie
MANCHESTER, Tennes­

see (AP) — Manchester, pe­
tite ville endormie, mérite 
peut-être le qualficatif de 
cité-dortoir: un habitant sur 
10 y fabrique des pyjamas.

La localité possède, en ef­
fet, deux fabriques de py­
jamas. C'est une industrie 
locale, cinquantenaire.

Or, sur les 8,000 habitants, 
850 environ sont employés 
par les deux fabriques.

•Condoms par 
la poste

STOCKHOLM (AFP) — Envi­
ron 220,000 jeunes suédois, 
âgés de 18 à 24 ans, recevront 
dans les jours à venir une let­
tre à l'intérieur de laquelle se 
trouveront trois préservatifs el 
des conseils pour éviter les 
maladies transmises sexuel­
lement (MTS), a annoncé lun­
di à Stockholm un communi­
qué du RFSU, la Ligue natio­
nale pour l’éducation sexuel­
le.

^TOURPAYANT ■ ■■

Ÿ/m'V'.

THUNDERBIRD 2 PORTES 63D
Rouge canyon moyen métallisé.

• direction assistée • pneus radiaux ceint acier • revête­
ment vlnyle prot. bourrelets prot de pare-chocs • sièges 
Ind. à dos Inclinable • déglvreur de lunette arr. • freins 
assistés à disques avant • indicateur de vtesses numéri­
ques • larges baguettes de flanc • radio AM/FM électro­
nique • préparation et mise en état • moteur 5 L.. chauffe- 
moteur à Immersion • essuie-glaces balayage Interm. • 
botte vitesses automatique surmul • pneus P215/70R14 
FB • pneu de secours classique • montre élect. affichage 
numé. • volant réglable • régulateur de vitesse • deux 
rétroviseurs élec. à télécommande • lève-glaces électri­
ques • roues sculptées • glaces teintées • filets contrat, 
carr et coffre.
Stock =528

$18462.00

rabais $3662.00
SI 4800.00

MERCURY

W\GWG\S
g\a\o

292. rue Main est. 
Coaticook.

849-2767
12848

CAMERAS OISC
ARGUS 0-250 

VISION 300 

KODAK 3100 4100 

KODAK TELE DISC

EPIEDS
4S0G OU 500G 

Compact» at légers 

VIVITAR 911 

Lagar at robustt 

KINGSWAY 

idaai pour ia vidao

EC '.NS

» PARTIR OE* 28,88

A PARTIR OE* 48,88

MINOLTA MAXXUM 

AF 28mm F 2 8 

AF 100 200mm F4 S 

Supar spacxi sur tous 

las doubiaurs an magasin

FLASHES
PENT AX
AF 2005 OU 
AF 700SA

VOTRE CHOIX* 34,88

* 68,88

* 98,88

,SACS FOURRE TOUT 
T ETUITS
andix Cullman 

•a Opta/ 

VISIONNEUSE
PANAVUC H

PROJECTEURS
KOOAK 4800 

Autofocus at 

tatacommanda 

SAYWERS 501 

utofocus

JECTIFS
(MICA

F28 DSB

0mm F4 5 

300mm F 5 8

MA toutas

montera»

28mm F? 8 

28 84mm F3 5-4 5 

35 70mm F2 8 4 

75 300mm F4 5 8 

80 200mm F4 5 5 8

YASMICA 

CS 202 

MINOLTA 

118X 

1800 AF

• (Dispositif spaciai 

la manumi 

380 PX

* APPAREILS PHOTO
YASMICA 
MF 2
Objactit 38mm F4 
Automatiqua flash intégra 
ttu< inclus 
PARTNER AF 
Obtactif 35mm F 3 5 
Automatiqua Hash mtagra 
FIVE STAR II 
Objectif 35mm F 3 5 
Automatiqua flash mtagra 
garante de 3 ans

P3
$1 68,88 Obi*'” 50mm F2

’ Programme et manue*218,88 ENSEMBLE YASMICA FX3
Comprenant 1 camera FX3 

3 objectifs
i m3. *288,88

TOUTES LES JUMELLES ECONOMISEZ 

TELESCOPES EN MAGASIN 1 0 $ 3
100 S

ELECTRONIQUE
* 88,88

* 58,88

* 58,88 *108,88

*198,88

* 58,88

RABAIS

DE *10 A '*0

* 9,88

* 78,88

* 98,88

TELEPHONE GE
*2 9250 memoir* 12 numéro» * 68,88 

RADIOS GE
*7-4630 Radio reveil * 32,88
*3-5257 Radio portatif 
am fm cassette *108,

*3 5430 ou *3 5432
Radio revaii am fm * 48,<
MONA 1

MBB4 Radio baladeur am tm * 28
EVERSONiC
SR-662 Rad'O baladeur am fm * 8,

POUR ORDINATEUR
Livres Sur I informa* Que A PARTIR 

DE *

CARTOUCMES DE JEUX A PARTIR 
VIDEO pour Atari 2600 DE * 1 ,88

DIVERS
Pilas AA C et 0 pqt 2 
P'ias rechargeables AA C

*388,88

<168,88

* 88,88 
<228,88 
*318,88

*118,88
<288,88
<188,88

Minolta 
X 700
Obtactif 50mm F2 
Automatique et manual 
MAXXUM 5000 
Objectif 50mm Fl 7 
Autofocus programma 
at manuel 
MAXXUM 9000 
Objectif 50mm Ft 7AF 
Autofocus multi programme 
vitesse i 4000 sac

C ON TAX 
’39 QUARTZ
Objectif 50mm F 1 7 Ze<»» 
Automatique at manual 
159 QUARTZ
Objectif 50mm F t 7 Za>ss 
RTSli
Objectif 50mm F1 7 Za>ss

*148,88 WD pi 2
A f

Courroie large
A f

t nco qq Etuis pous objectifs 
JOO,BU Chargeur Kodak

B BOT pour B0 diapositives

*418,88

*598,88

*448,88
*588,88
*848,88

B 140T pour

CADRES
Acrylique 5 

B

40 diapositives

10

* 2,88

* 7,88 
s* 4,88 
'* 8,88

* 8,88
*12,88

* 1,88 
* 3,88

RABAIS
d. 50 %

Assortiment de cadres sur pied ^ POUR
Albums photo

•ene 1447

PENTAX
<288 8® smarpsmooter sport 
<#00*00 Compact autofocus
»lno,BB flash mtagra <168,88

Certain* item* annonce* ne »ont pas nécessairement dans tou* nos magasin* il suffit d* commander I item desire s 
votre msgasir habituai nous vous >* ferons parvenir de nos entrepôts
Tou» no» speoaui sont en vigueur iusqu su 25 octobre 1996 ou jusqu S épuisement de la marchandise Certains produits
sont en quantité limitée

-107, rua Frontanac 
Sharbrooka, Qué., J1J 1J7-

LEVIS*W QUEBEC^» SAINTE-FOY^ CHARLESBOURG^* SHERBROOKf\ TROIS RIVIERESSP&OREL • JO- 
LIETTE . JONQUIERE • ALMA • THETFORD*. PLESSISVILLE • SAINT-GEORGES*. SAINTE MARIE*.
^ontmagny^^im2uski^m2LÜÛ£û1™-i.^—————******jiüt
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La brigade de l'Ambulance St-Jean de Coa- 
ticook. M. Charles Rousseau, honoré par 
l'acte de grâce le faisant membre de l'Ordre

du Canada, Mme Gisèle Charest, caporal et 
Mme Annette Godbout, surintendante.

(Photo La Tribun* par Jacquas Bouchard)

On aura tout vu

(Laaorphoto AP)

Mary-Ella Mcllvian, con­
nue sous le pseudonyme de 
"Grandma Mary", 54 ans, ne 
craint pas de marcher sur les 
ailes d'un biplan en vol, lors 
de spectacles aériens. Elle a 
été blessée en août dernier 
quand l'avion dans lequel 
elle prenait place s'est écra­
sé. Elle se trouvait dans le 
cockpit, au moment de l'ac­
cident...

Naslund a enïin joué 
comme un vrai homme 

samedi.
Il a donné des mises en

échec?

ÏÏ'fcX

Il a frappé Kurri au cou 
à deux mains avec son 

hockey.

Colloque régional pour les jeunes 
qui désirent se lancer en affaires
Ateliers Horaire

Je m’associe, je m'associe pas, je m’...

Une alternative: Les coopératives de travailleurs 

Faut s creuser la tête 

La franchise à prendre ou à laisser '

Bien se faire connaître 

L'argent, toujours l’argent!

Acheter ou partir à neuf

8h30

9h20
9h35

10h30
IZhOO
13h30
14h45
16hl5
16h45
18h30

ZOhOO
20h30

Mot de bienvenue et présentation de la 
journée
Le monde des affaires vu par..
Es-tu entrepreneur(e)?
Partir à son compte en 1986 
Dîner
Le succès n’est pas l’effet du hasard 
Première série d’ateliers 
Pause-café
Deuxième série d’ateliers 
Souper-conférence
- M André Vallerand, Minisfre délégué 

aux petites et moyennes entreprises.
- M Jean Charest, Ministre d’état 

à la jeunesse
Clôture et remerciements
Party spécial - Discothèque Le Bahut

\j rw

Inscription

V

É J (Si as
cÜta

□ Oui, je désire participer et je joins un montant 
de 25$ (chèque ou mandat poste) qui couvrira les 
frais d inscription et les activités de toute la jour­
née (documentation, dîner et souper-conférence)

SVP faire parvenir votre chèque à l’ordre de

PRO GESTION ESTRIE INC.
16. Wellington sud. bur 207 
Sherbrooke. Québec 
J1H 5C7
DATE LIMITE DES INSCRIPTIONS:
31 octobre 1986

Afin de participer aux ateliers de ton choix 
inscris-toi dès maintenant Le nombre de places 
est limité

Nom____
Prénom__
Occupation 
Adresse _

code postal
Téléphone

Je m’inscris à trois des sept ateliers
1er choix_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _
2e choix 
3e choix

(Participation à deux ateliers)

Brigade de l'ambulance St-Jean de Coaticook
Une excellence qui repose sur 
le dévouement de ses membres

par Jacqi 
COATICOOK — Ce n'est pas 

par hasard que la brigade de 
l'ambulance St-lean se retrouve 
avec le titre de la deuxième 
meilleure brigade au Canada, il 
suffit de remarquer le dévoue­
ment et l'implication des mem­
bres qui la compose, mention­
ne M. Charles Rousseau, ho­
noré dernièrement par l'acte de

f;râce le faisant membre de 
'Ordre du Canada.

Fondé en 1944, la brigade 
joue un rôle très important et 
actif â Coaticook. Quatorze 
membres participent bénévo­
lement à différentes activités 
dans la municipalité, tels le 
tournoi national Atome, les 
joutes de soccer, le marathon 
des Chevaliers. De plus, sur une 
base quotidienne, des membres 
effectuent des visites auprès des 
personnes âgées, handicapés et 
des familles qui nécessitent cer­
tains soins de santé, qui peu­
vent consister à de l'aide pour 
prendre un bain, pour faire un 
pansement. Parfois, il s'agira 
simplement d'offrir un support 
moral.

L'esprit du mouvement est 
guidé par des principes de cha­
rité chrétienne. L'an dernier^ 
certains membres ont donné 
jusqu'à 720 heures bénévole­
ment pour venir en aide à ces 
catégories de gens souvent trop 
délaissés, signale le porte-paro­
le du groupe.

Bien que l'organisme serait 
heureux d'accueillir de nou­
veaux membres actifs, les cours 
de formation donnés par la bri­
gade s'adressent à monsieur 
tout le monde puisque les tech­
niques enseignées peuvent tou­
tes être d'une grande utilité et 
permettre de sauver la vie à des 

ersonnes chères. Entre autres, 
Rousseau mentionne les 

méthodes de respirations arti­
ficielles et celles permettant de 
sauver une personne qui s'é­
touffe, de prévenir les empoi­

sonnements, d'arrêter les hé­
morragies graves, de traiter une 
crise cardiaque ou transporter 
un blessé.

Enfin, rappelons que la bri­
gade de l'ambulance St-Jean de 
Coaticook a remporté la mé­
daillé d'or, â des compétitions

— Charles Rousseau
provinciales â la base de Pointe- 
Claire en mai 198b et qu'elle a 
accompli un exploit notable à la 
competition nationale â l'uni- 
versite de Carleton, i Ottawa 
cette annee, en remportant le 
tilre de deuxième meilleure 
brigade au Canada.
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LE CLUB RICHELIEU EN VISITE INDUSTRIELLE 
CHEZ BELL CANADA

M Luc Brunet, consultant en têlémarketlng chez Bell Canada, à 
l’extrême gauche, qui devait par la suite donner la causerie heb­
domadaire Richelieu au club social en compagnie de M Serge 
Beaulieu, président du Club Richelieu, M. Bertrand Spooner, di­
recteur des installations et réparations chez Bell et également 
membre Richelieu, Mlle Maureen Leclerc, téléphoniste, Mlle Clau­
dette Masse, directeur du secteur trafic et à l avant-plan Mlle 
Louise Lessard, téléphoniste. 13390
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"e rentrais du cinéma avec 
Richard. On était encore tout 
absorbés par le film et... 

CROUNCH! Oh, rien de grave, per­
sonne de blessé. Juste quelques 
“bobos” de carrosserie. Tout de- 
suite, j’ai imaginé une montagne de- 
tracas. Mais non! L’autre conduc­
teur a sorti son Constat amiable... 
quelle invention géniale!

« J’avais toujours cru que remplir 
un Constat amiable, c’était se com­
promettre, admettre sa responsabi­
lité Loin de là! Il sert tout simple­
ment aux conducteurs impliqués 
dans un accident à 5 identifier et à

i mmr û
échanger les renseignements perti­
nents: permis de conduire, preuve 
d’assurance et certificat d’immatri­
culation. Il ne remplace pas 
l enquête habituelle de l’assureur. Il 
ne fait que /'accélérer. C’est telle­
ment efficace que trois petites 
semaines plus tard, tout était réglé!

« F.n somme, le Constat amiable, 
c’est un simple compte rendu vite 
rempli, pour un accident vite réglé »

Demandez-le à votre courtier 
ou à votre assureur.

Le Constat amiable

groupement 
des assureurs 

automobiles
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Le prix Nobel de 
médecine décerné 
à deux Américains

PARIS (AFP) — Les profes­
seurs américains Rita Levi- 
Montalcini, 77 ans, et Stanley 
Cohen. 64 ans, lauréats du prix 
Nobel de médecine, sont les 
deux chercheurs à l’origine de 
la découverte révolutionnaire 
des facteurs de croissance, ces 
protéines qui jouent un rôle pri­
mordial notamment dans le dé­
veloppement du système ner­
veux et de l’épiderme.

Des résultats aussi spectaculai­
res que les greffes de cornées, les 
cultures de peau humaine et la 
compréhension des mécanismes de 
l'athérosclérose, ont pu être obte­
nus grâce à ces travaux, qui ont fa­
cilite la mise au point des techni­
ques de culture cellulaire

Rita Levi-Montalcini est le pre­
mier chercheur à avoir mis en évi­
dence, dès les années 1950, l'exis­
tence et le rôle du facteur de crois­
sance de cellules nerveuses (Nerve 
Growth Factor ou NGF) sur le dé­
veloppement du système nerveux.

Au début des années 1960. cette 
pionnière d’origine italienne, aidée 
par Stanley Cohen, démontre le 
rôle essentiel de cette protéine 
dans le développement du système 
nerveux en injectant un sérum anti- 
NGF à des embryons de rats et à 
des rats nouveau-nés, provoquant 
ainsi une dégénérescence de leur 
système nerveux sympathique.

Ces travaux permettent d’entre­
prendre des recherches dans plu­
sieurs directions : la culture de cel­
lules nerveuses, l'étude des mala­
dies cérébrales comme la démence 
sénile ou maladie d'Alzheimer et 
les neuropathologies qui sont des 
complications du diabete insulino­
dépendant, les phénomènes cancé­
reux liés à la production anarchique 
de ces protéines.

Le NGF a été cloné chez la sou­
ris, l'oiseau et l'homme et l’on 
commence à produire du NGF hu­
main par génie génétique, ce qui 
permettra ae tester bientôt son role 
curatif.

Stanley Cohen
Stanley Cohen, après avoir isolé 

le NGF et montré son rôle dans la 
division des cellules de la peau, a 
prouvé son existence dans ae nom­
breux autres tissus ou substances, 
tels le lait maternel, l'urine ou l’in­
testin.

Après avoir démontré que ce fac­
teur de croissance accélérait l’ou­
verture des paupières et la crois­
sance des dents chez la souris, ce 
chercheur a permis de comprendre 
que cette petite protéine (d une 
centaine d'acides aminés) était ac­
tive sur de nombreuses cellules.

Actuellement, le NGF permet 
d'obtenir une bonne cicatrisation 
des plaies, de la peau dans les opé­
rations sur la cornée, un contrôle 
des ulcères gastriques, mais aussi 
d'autres exploitations dans certains 
domaines industriels comme la ton­
te des moutons et la fabrication de 
lait maternisé en poudre.

Une nouvelle secousse 
provoque un mouvement 
de panique au Salvador

SAN SALVADOR (AFP) - Une 
nouvelle secousse, d une magnitude 
de cinq degrés sur l'échelle ouverte 
de Richter et qui a duré sept secon­
des, a frappé San Salvador lundi à 
16H25 locales (18H25 hae).

Cette secousse — la plus forte de­
puis le tremblement de terre de 
vendredi qui avait atteint 7.5 degrés 
sur l'échelle de Richter — accom­
pagnée d'un bruit énorme, a pro­
voqué un mouvement de panique 
parmi la population qui s'est pré­
cipitée dans les rues de la capitale.

Lundi matin, en raison des se­
cousses — environ un millier — qui 
n'ont pas cessé de se succéder de­
puis vendredi et des fortes pluies 
qui se sont abattues dans la nuit de 
dimanche à lundi sur San Salvador, 
une partie de la colline de San Ja­
cinto (l'un des quartiers les plus 
touchés de la ville) s’est effondrée, 
entraînant la destruction de plu­
sieurs maisons et la chute d’un 
autobus dans un ravin, à Acolgua- 
tan. dans la banlieue sud de la ca­
pitale.

Dans la journée, les journalistes 
de l'AFP ont dû quitter précipitam­
ment leurs bureaux, dans le centre 
de San Salvador, de peur de rester 
bloqués dans le bâtiment qui les 
abrite.

Les stations de radio locales ont

appelé les habitants de la capitale à 
rester vigilants et à laisser ouver­
tes les portes de leurs maisons.

L’ambassadeur du Honduras au 
Salvador, M. José Trigueros, a in­
diqué lundi dans un communiqué 
que le tremblement de terre a fait 
jusqu à présent 1,000 morts et 
10.000 blessés. Dimanche soir, le 
président salvadorien Napoleon 
Duarte avait fait état de 890 morts 
et 10,000 blessés

Isolée et privée de toute com­
munication, San Salvador, la capi­
tale du Salvador,compte ses morts 
et ses blessés et ne se remet que 
péniblement de la terrible catastro­
phe.

Indépendamment du chiffre des 
victimes, près de 200.000 personnes 
au moins sont sans abri. La situa­
tion est extrêmement grave et la 
maladie guette les survivants dans 
la capitale. L'eau potable a été con­
taminée.

Robert Castro, un sans-filiste de 
Laval, est un des premiers radios- 
amateurs qui a capté au Canada les 
messages de détresses des Salva- 
toriens. Chaque fois qu'il réussit à 
établir le contact radio avecune 
station du Salvador on lui demande 
toujours la même chose: des mé­
dicaments, du plasma, des aiguil­
les, du lait et des couvertures.

VOU!

4. MF MOIRE DE 
CUISSON A 4 ÉTAPES 
avec programmation pour 
minuterie et niveaux de 
puissance.

t. PEUT CONTENIR DE L 
VAISSELLE DF FORMAT 
COURANT, grâce à sa 
contenance de 0.8 pi eu 
<22.9 litres).

8. GRANDE POLYVALENCE 
AU NIVEAU DE LA 
CUISSON; 10 niveaux de 
puissance (jusqu'à 700 
watts).

3. TOUCHES DE 
COMMANDE 
ÉLECTRONIQUES avec 
affichage numérique 
facile a lire et témoins 
lumineux pour chacune 
des fonctions.

h. DÉGIVRAGE 
PROGRAMME : pour vos 
aliments congelés.

7. MINUTERIE 
AUTOMATIQUE, jusqu'à 
99 minutes et 99 
secondes

8. MISE EN MARCHE 
AUTOMAI IQUt, pouvant 
etre retardée jusqu'à une 
durée de 12 heures.

9. MINUTE Kit A 
AFFICHAGE NUMÉRIQUE 
ET À SONNERIE «beep». 
Arret automatique.

Kl SONDE DE 
TEMPÉRATURE POUR 
CUISSON. Pour une 
cuisson exacte et précise 
de votre nourriture; 
garde les aliments a la 
temperature sélectionnée
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Recherchez ce signet 
Il indique une exclusivité Eaton 
Vous ne trouverez donc cet article 
dans aucun autre magasin.

Meuble pour loger 
votre four à micro- 
ondes Imperial Eaton
Avec plateau, porte- 
serviettes, sections pour 
rangement et roulettes pour 
déplacement facile. Panneau 
arriére. Modèle M0203.

Comptez les super- 
caracteristiques de cet 
appareil. Il v en a dix. 
Vous avez bien lu: DIX. 
Ne cherchez pas plus 
loin: le four à 
micro-ondes Imperial 
Eaton, modèle RE620TC, 
est vraiment ce qu'il 
faut!

S. PROGRAMMATION 
POSSIBLE POUR 4 
RECETTES MISES EN 
MÉMOIRE; vos plats 
préférés seront ainsi 
prepares a la perfection

Et n'oubliez pas les 
caractéristiques qui ne sont 
pas visibles à l’oeil nu' En 
effet, chaque appareil 
Imperial Eaton a subi des 
tests sévères et variés, 
conduits par notre Bureau de 
recherches Faton. De- plus, 
vous pourrez vous 
renseigner au sujet de la 
garantie Eaton.

Voilà le bon moment pour 
taire connaissance avec les 
avantages du four à 
m ic ro-ondes.

563-9555

13719

macs aux auaames D 'OCTOBRE CHEZ ERTON

A tous les jours, nos appareils 
sont soumis a dure epreuve
Oui. tous les appareils de 
marque talon ont ete verities 
et ont subi des test serieux. 
portant sur l'efficacité, la 
durabilité et la qualité 
lorsque vous voyez un de 
ces electroroénagers porter 
le sceau de qualité du Bureau 
de recherc hes faton, 
n'hésitez pas vous pouvez 
vous procurer cet appareil en 
toute contiance
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IZi V* 91

C redit ac < epte 
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EATON
VOTRE GARANTIE DE QUALITÉ A IUSTES PRIX

POINT PAR POINT, VOICI 
POURQUOI CE FOUR À

MICRO-ONDES IMPERIAL 
EATON, MAINTENANT

OFFERT À PRIX SPÉCIAL,
EST UNE BONNE AFFAIRE!

OCTOBRE, LE MOIS DE LA RESTAURATION

Restaurant

DA LEONARDO
PATES maison 
CUISINE ITALIENNE

332, rue Marquette, (8191 563-1277

TABLE D’HÔTE
LES ENTRÉES
— ZUPPA Di OSTRICHE (Soupe aux huîtres)
— CESARE CON CALAMARI (Salade César arec 

calamars marinés)
— CAPONATA (9 sortes de légumes, 

cuits dans une sauce piquante)
— GAMBERI CON SPUMANTE

(Crevettes au Champagne)
* — VITELLO TONNÂTO (Tranches de veau sauce

au thon et câpres)
LES PLATS DE RÉSISTANCE
— LASAGNA Ai FRUTTI di Mare

(Lasagne aux fruits de Mer)
— FETTUCCINE FIORENTINA

(Fetluccine sauce aux huit res)
*— VITELLO SAPORITO

(Escalope de Veau "Saporito")
* _ QUAGLIE CON WA E BRANDY

(Cailles aus Raisins et Brandy)
* — FAGIANO CONSPUMANTE

(Faisan au Champagne)
* _ COSTOLETTE D’AGNELLO of PEPERONI

(COtelettes d'Agneau aus poivrons rouges)
LES DESSERTS

* — MELE DOLCI (Pommes au four avec miel et crème)
— DOLCE Di MANDORLE (Gâteau aux Amandes)
— OPERA (Gâteau au Chocolat et café)
— ZCPPA INGLESE (Gâteau Maison)

Buon apPetlt0

4200, King ouest (819) 563-4755

MENU DÉGUSTATION
LA MISE EN TRAIN:

La Terrine aux Trois Gibiers 
— OU

RESTAURANT 
Fruits de mer 
Grillades 
Fine cuisine

3* extra 

2* extra

13,90* 

13,50* 

14,90* 

15,90s 

16,50s 

14,90s
• préparée avec les Productions nouvelles en E strie

1er service * —

2e Service * — 

3e Service * —

LES PLATS DE

LE DESSERT:
5e Service

ft&ocifflion Des raiwro du quemc

La Mousse de légumes au coulis de Poireaux 
et Tomates
La crème de Rutabaga à l’érable 
Le filet de fruité au cresson
ou
Les bouchées d'escargots nu Vermouth

RÉSISTANCE:
Le Doré aux poireaux et Pastis 
Les Cailles aux raisins et Calvados 18,90* 
Le Lapin d la graine de moutarde 19,90*

Le Carré d'Agneau Guillaume Tell
(2 pers.) 40,00*
Le Filet Mignon aux trois sauces 22,90*
Le Plateau de Fruits de Mer 26,90*

%
l.e Vacherin aux Amandes et Mandarine

Bon apPétlt
I G’-*H
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